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 Objet  

Le Centre de Proximité et de Ressources est régi par une association loi 1901 dont les membres du Bureau 
et du Conseil d’administration sont des représentants-usagers de familles, de professionnels, de 
responsables politiques et institutionnels. 

L’Association "« École et Famille «" a été déclarée le 10 Juin 1999 à la Sous-préfecture de Pontoise (95)  

Elle est présidée par Madame Michaud, sa fondatrice et longtemps directrice, élue en janvier 2015. 

Son siège social est situé : 4, chemin des écoliers, 95310 Saint Ouen L’Aumône. France. 

Numéro de Siret : 434 496 717 00027 - APE 9499Z - Numéro existence de formation : 1195 0357295 

 

Son objet déclaré au journal officiel est de : 

« Restructurer les liens école et famille ; répondre à la demande de toutes les écoles du secteur ; mettre 
en place un travail partenarial ; offrir un espace de formations et de recherches ; développer le travail 
de concertation ; animer les groupes de Pairs ; faciliter une prévention par un travail de Réseau ». 

 

Définition de l'action : 
 

 Bien-être des enfants, des élèves à l’école, dans leur famille et dans la cité 
 Accrochage scolaire  
 Soutien à la Parentalité et mise en valeur des actions des professionnels 
 Développement du partenariat Ecoles – Familles – Quartiers - Cité 
 Concertation entre familles et professionnels 
 Développement des Pratiques Thérapeutiques de Réseau 
 Recherches, échanges et transmissions des savoir-faire 

 Conventions pluripartites 

 Une convention entre l’Inspection académique du Val d’Oise et l’Association « » École et Famille 
« » a été signée depuis 2003 et renouvelée tous les trois ans depuis lors.  Extraits :  

 

 Une convention a lié le Conseil départemental du Val d’Oise- Action éducative « liens collèges-
familles » - et l’Association « » École et Famille « » de 2006 à 2013, permettant de toucher 40 
collèges, de créer une méthodologie d’intervention et des outils adaptés aux établissements du 
second degré. 

 D'autres conventions ont également été établies avec des communes du Val d'Oise : Cergy, 
Eragny/Oise, Gonesse, Saint-Ouen L’Aumône, Montigny les Cormeilles, Villiers-Le-Bel. 

 Convention cadre interministérielle depuis 2017 pour soutenir le développement-essaimage et le 
changement d’échelle, avec : la DGESCO, l’ANCT, la DGCS, la DIHAL1 

                        

                                                           
1 Direction générale de l’enseignement scolaire ; Agence nationale pour la cohésion des territoires ; Direction générale de la 

cohésion sociale ; Délégation interministérielle pour l’hébergement et l’accès au logement –Résorption des bidonvilles 

Soutien des personnels de l’Éducation nationale du département : accueil, écoute, appui, relais 

avec des partenaires 

Formations articulées avec le service académique, inter-catégorielles, d’initiative locale 

Accueil et accompagnement de familles grâce au relais effectués par des professionnels 
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 Fondements et ancrages théoriques  

 Des différents courants de la psychologie, de la philosophie, de la sociologie, des sciences de 
l’éducation et de la communication dont les courants Systémiques  

 De la Thérapie Familiale Contextuelle  2 

 De l’extension de ces fondements au Travail Thérapeutique de Réseau, soutenu par la « Clinique 
de la Concertation »3  

 De la Médiation dans l’action éducative  

 Hypothèses et questions fondatrices  

« » École et Famille « » est un tiers-lieu au carrefour des champs éducatif, pédagogique, clinique et social. 

« » École et Famille « » postule que les familles ne sont pas uniquement en détresses, déviantes, à 
problèmes, manipulatrices et qu’elles ont aussi des ressources relationnelles sur lesquelles s’appuyer 
pour construire des offres de services associant les personnes auxquelles elles sont proposées.  

Mettre en valeur ces ressources nécessite un accompagnement, la construction d'un lien spécifique de 
confiance. 

Il en va de même pour les élèves : « nous avons tendance à rechercher les origines de l’échec en dehors 
de la situation éducative réelle : dans le passé de l’enfant, dans sa famille, dans son environnement social. 
L’essentiel s’opère le plus souvent sur le terrain au cours des relations éducatives quotidiennes...Le succès 
scolaire dépend de la liaison école-famille et de l’articulation entre l’action des enseignants et celles des 
autres professionnels de l’éducation… »4 
Cette attention se porte également vers des professionnels qui ont des savoir-faire, qui reconnaissent 
leurs limites à un moment donné, qui sont à la recherche de relais. 

« » École et Famille « » s’engage plutôt dans une recherche obstinée des savoirs d’expériences et des 
compétences qui permet d’élaborer des voies nouvelles d'accompagnement. 

Le choix est de nous situer dans une simultanéité d’égards – vers l’enfant et les membres de sa famille, 
comme vers les professionnels directement ou potentiellement concernés- qui fonde les conditions du 
dialogue et de relations plus équitables.  

L'enfant est au cœur de cette qualité relationnelle ; il interpelle la famille et l'école et est au carrefour de 
différentes attentes avec cette double appartenance. 

L’enfant et, à travers lui, les membres de sa famille convoquent tout un réseau de professionnels et 
réclament un espace dans lequel la confrontation, la traversée de conflits entre les responsables éducatifs 
s’avèrent possibles. 

 Finalités  

 Mieux-être des enfants à l’école, en famille et dans la cité 

 Relations équitables dans la famille, entre membres d’une famille et intervenants professionnels 
et bénévoles mobilisés par leur situation 

 Développement du pouvoir d’agir : engagement dans la vie citoyenne et collective 

 Principes directeurs de l’action  

 Partage de responsabilités entre les adultes qui contribuent à l’éducation des enfants, orienté 
vers les conséquences pour le futur, « afin que demain soit mieux qu’hier » 

                                                           
2 Boszormenyi Nagy, psychiatre, thérapeute familial, fondateur de la thérapie contextuelle 
3 Dispositif créé par le Dr JM Lemaire : wwwconcertation.net   
4  « Ecoles et Quartiers » Gérard Chauveau ,1989   
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 Participation des personnes à l’organisation du travail en réseau qui les concerne 

 Accueil, disponibilité, attention multidirectionnelle, adaptabilité 

 Réciprocité, dialogue : entre personnes, entre savoirs d’expériences, professionnels et 
académiques  

 Valeur des liens de confiance, des expériences formatives et savoirs d’expériences 

 

 
 

 Plusieurs échelles d’intervention 

 Accompagnements spécifiques à l’échelle individuelle : engagements à partir d’une situation de 
famille 

 

 Travail de groupes : groupes de pairs, groupes entre familles et professionnels, entretiens de 
thérapie familiale, pratiques de concertation cliniques ou "Cliniques de Concertation" activées par 
la situation d’un enfant et de sa famille, groupes multifamiliaux  
 

 « Clinique de relais » entre professionnels sous le regard des usagers, qui permet de s’appuyer 
sur d’autres compétences et de les activer. Ainsi, le relais participe à la construction extensive 
d’un réseau qui facilite les relations, qui permet surtout une meilleure préhension des problèmes 
et qui développe des relations de plus en plus fiables entre usagers et professionnels 
 

 Accompagnement des pratiques, professionnelles et bénévoles : formations intra ou inter sites 
ou institutions, interventions à la demande d’établissements scolaires, de collectivités locales, 
d’associations ; accompagnement de projets et d’équipes dans le développement des relations 
avec les familles. 

 Des outils opérationnels  

 

 Le "Sociogénogramme" 5,  outil de représentation d’un réseau activé par une situation spécifique  

 La « Feuille de route », spécifique et co construite dans chaque accompagnement  

 Les traces écrites : comptes rendus, 
validés après chaque rencontre, 
véritables supports de travail pour 
les professionnels et les familles 
 

 Les ateliers de « Retours sur 
expérience » 

 

                                                           
5  Outil inventé  par le Dr Jean Marie Lemaire, médecin psychiatre, praticien et formateur en thérapie familiale et « travail 
thérapeutique de réseau » :  permet de représenter des relations entre les membres d’une famille, entre ceux-ci et des 
acteurs (professionnels et bénévoles) mobilisés par leur situation, entre professionnels et institutions ; www.ecoleetfamille.fr        
ecoleetfamille/nos-activites/clinique-therapie-familiale-concertative www.concertation.net 

http://www.ecoleetfamille.fr/
http://www.concertation.net/
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 Assemblée générale 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 Conseil d’Administration   

3 collèges constituent le CA : le collège Familles, le collèges Professionnels et le collège Institutionnels 
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 Les permanents, salariés et mis à disposition :  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 Des Parents-Relais bénévoles  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Repas de fin d’année des Parents 
Relais de Saint Ouen l’Aumône 

Forum des Associations, Saint Ouen l’Aumône 
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 Des consultants  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 L’accueil de stagiaires  

 

L'association « » École et Famille « » accueille depuis plusieurs années des stagiaires en formation à la 
thérapie familiale, universitaires, au travail social ou scolarisés en lycée professionnel, préparant un Bac 
professionnel « Gestion des entreprises et administration » ou « Accueil relations clientèle et usagers » ».  
Nous avons accueilli durant l’année 2020-2021 encore de nombreux stagiaires : 
 

 Une collégienne en stage d’observation de 3ème, Tifenn LE LOHE, 

 Un adulte en formation au Centre de formation CFormatPro à Cergy 

 

 Des stagiaires Professionnels :  

1 stagiaire : Vincent COZIC, infirmier psychiatrique à l’UMPP de Pontoise, en thérapie familiale, 
dans le cadre de son DFSSU « Clinique familiale et pratiques systémiques » de l’université Paris 8. 
1 stagiaire : Manon EMONT En formation à la Thérapie Familiale et Systémique. 
 
« » École et Famille « » s’enrichit également des passages réguliers de professionnels souhaitant 
bénéficier d’une immersion de quelques heures ou de quelques jours :  santé, enseignement, lien et 
travail social.  
 
 
 
 
 

 

 

 

 

Carlos PASSARIHNA-PIRES  

Vincent COZIC  

Tifenn LE LOHE  
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Le secrétariat assure les premiers contacts entrants dans l’association : appels téléphoniques, accueil 
du public.  

Répondant aux demandes des usagers et des collègues de l’association, les missions sont variées : 
appels téléphoniques, méls entrants et sortants, orientation des usagers, archivage, facturation, 
élaboration de dossiers, comptes rendus d’ateliers et de formations, réalisation de supports de 
communication, actualisation d’informations sur le site internet et les réseaux sociaux. 

L’écoute, la bienveillance et le sens de l’organisation sont les mots clefs pour assurer cette mission.  

Formée cette année à l’outil informatique InDesign à l’association partenaire Incite Média, je suis 
désormais en capacité de créer-élaborer des plaquettes pour l’association et de les mettre à jour.  

La secrétaire assure aussi l’accueil, l’encadrement et l’accompagnement des stagiaires en 1ère ou 
terminale Gestion Administration, les accompagnant dans leurs projets professionnels respectifs, en 
collaboration avec Pierre Le LOHE, tuteur de ces stagiaires.  

Être au cœur de l’association me permet de comprendre les rôles et missions des différents Pôles et 
leurs interactions permanentes.  

Cette place « carrefour » s’avère particulièrement enrichissante par sa polyvalence.  

 

 Une année riche en projets et en développement … 

 

Les relations Ecole – Familles : état des lieux et axes de progrès… 
L’an dernier, presque jour pour jour, j’évoquais la solidité de notre association en la qualifiant 
d’association plus durable … 

Cette année, plus que jamais, « École et Famille » consolide et renforce à la fois son ancrage territorial sur 
le territoire francilien mais initie également une représentativité et un développement qui lui confèrent 
une visibilité au niveau national. 

En effet, « École et Famille » s’inscrit dans des interventions visant à étendre sa communication à l’échelle 
locale mais aussi nationale. 

L’association est désormais citée et référencée dans des ouvrages ou des publications telles que la Revue 
Diversité N°200 de l’IFE basée à Lyon « Vers une reconfiguration des relations entre les familles et 
l’institution scolaire ? » ; Figure dans le dernier ouvrage de Catherine Hurtig-Delattre « Coéducation : 
des clés pour une responsabilité partagée » ; Françoise, la directrice, participera prochainement dans le 
cadre du Plan national de formation des cadres de l’EN, à un séminaire sur les enjeux de la coéducation 
pour aujourd’hui et pour demain. Elle a également présenté l’association dans le cadre du DU Cootopia 
de l’Université de Cergy. Une émission a été enregistrée également en octobre 2022 pour présenter la 
nécessité de nourrir les liens entre l’institution scolaire et les familles sur la chaîne éducative SQOOL TV 
présente sur réseaux sociaux et en ligne. 

Grâce à tout ce travail d’ouverture et de communication mais surtout à celui des équipes au quotidien, 
nous nourrissons l’espoir de voir un jour un centre de proximité et de ressources se créer ailleurs sur 
d’autres territoires, affirmant ainsi notre convention cadre interministérielle. Nous n’avons jamais été 
aussi proches de cet objectif … ! 

« École et Famille » est un moteur dans la coéducation, enjeu majeur pour l’école de demain : en effet, 
l’institution scolaire est bousculée par des tensions et des enjeux multiples nécessitant de repenser son 
modèle avec les familles. 
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Dynamique de mutualisation entre les acteurs de l’éducation, la coéducation est actuellement prescrite 
explicitement dans l’institution scolaire, comme dans les collectivités territoriales. Cette option semble 
faire consensus également dans la société, où le bon sens veut aujourd’hui qu’il faille « toute une cité 
pour élever un enfant », pour détourner un célèbre proverbe africain. Cette apparente évidence est 
pourtant relativement récente, puisqu’on sait que l’école publique française s’est construite 
historiquement sur un principe de cloisonnement avec les familles. 

Sur le terrain, de nombreuses initiatives sont prises pour rapprocher les différents Co éducateurs, et c’est 
une véritable transformation de l’identité des professionnels qui est en jeu. La situation de « continuité 
pédagogique », lors du premier confinement de mars 2020, a opéré un rapprochement mutuel qui a laissé 
des traces. Mais force est de constater que cette mise en œuvre n’est pas aisée. Il ne suffit pas d’ouvrir la 
porte…  

Si la coéducation est un nouveau paradigme pour les professionnels, va-t-elle pour autant de soi ?  

Elle implique des bouleversements de postures, d’entrer dans la complexité, l’apprentissage de gestes 
professionnels, la mise en place de dispositifs réfléchis. Les recherches en sciences de l’éducation, en 
sociologie, en psychologie permettent d’éclairer cette évolution, en proposant des concepts sur lesquels 
s’appuyer et des analyses pour mieux comprendre les difficultés et les leviers qui sont en jeu. 

« » École et Famille « », depuis sa création, s’applique inlassablement à proposer aux professionnels mais 
aussi aux familles, dans une approche résolument systémique, de favoriser l’émergence d’espaces de 
rencontre, de croisements de point de vue, d’échanges nourris par la volonté de favoriser le bien-être des 
enfants et des jeunes directement concernés par les situations vécues. Dans les différents territoires où 
nous intervenons, de la maternelle au lycée, à chaque fois, c’est au plus proche des besoins multiples que 
son expérience s’est construite, de même que c’est au plus proche des besoins des professionnels et des 
familles que s’est nourrie son projet et les savoir-faire qu’elle a développées :  

 Accueillir et informer : où l’on voit un accueil de qualité pour les parents s’ouvre le message de 
la coéducation 

 Accompagner et transmettre : où l’on s’emploie à associer les parents aux différentes étapes de 
la scolarité d’un.e  jeune   

 Favoriser l’implication des professionnels et des parents : où l’on découvre plusieurs situations 
permettant aux parents d’investir pleinement leur place aux côtés des professionnels en leur 
conférant ainsi une vraie place de partenaire dans la communauté éducative 

 Essaimer et développer à l’échelle d’un territoire : où l’on prend conscience que l’école n’agit 
pas seule et que les questions éducatives se jouent aussi dans la cité, avec l’ensemble des 
partenaires institutionnels 

Une volonté de donner, de comprendre et d’agir où il s’agit bien de commencer par ouvrir la porte ! 

Éduquer en commun, Co éduquer, amène donc à remanier en profondeur les représentations, postures 
et pratiques respectives des principaux éducateurs en présence. En effet, chacun hérite d’une histoire 
cloisonnée qui l’amène à souhaiter maîtriser son champ, sans trop se préoccuper des conceptions de 
l’autre. La posture d’ouverture est un changement de paradigme. 

L’un des défis auxquels invite la démarche de coéducation et qui caractérise « » École et Famille « » est 
donc de conduire les différents collectifs éducatifs de proximité (familles, établissements, services 
déconcentrés de l’État, associations, etc.) à aborder ensemble, de façon ouverte, sereine, dynamique 
et potentiellement démocratique, les obstacles qui peuvent en découler.  

En effet, une préoccupation revient souvent dans le discours des professionnels de l’école qui est de 
parvenir à amener les parents à s’impliquer de la manière espérée. Pourtant, dans une société sujet à de 
nombreux bouleversements et qui se transforme en profondeur, les défis sont nombreux et demeurent 
aujourd’hui incontournables.  

Je me limiterai à en évoquer deux, inscrits dans un contexte grandissant d’incertitudes : 

- Le premier concerne la difficulté, plusieurs fois évoquée, d’engager largement le personnel 
scolaire dans les dispositifs instaurés. Plusieurs sont portés par une minorité de professionnels 
particulièrement motivés. D’autres sont du ressort d’acteurs tiers, extérieurs à l’école. Ces 
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derniers ont évidemment leur pleine place dans une logique de coéducation. Mais il est important 
de toujours veiller à éviter que leur mobilisation ne s’apparente à une forme de délégation de la 
tentative d’encadrement des pratiques parentales. Considérer que le renforcement de la 
coéducation dépend autant des pratiques d’ouverture de l’école que des attitudes des parents 
nécessite, à terme, de parvenir à pleinement engager le personnel scolaire dans les dispositifs 
pensés. Nous pouvons considérer que les actions de transmission et de développement d’ « » 
École et Famille « » favorisent l’émergence d’une implication plus forte des professionnels. 

- L’autre défi est celui de la co construction des modalités de participation avec les parents. 
Celles-ci sont généralement pensées par les professionnels pour les parents. L’étape suivante est 
de penser les modalités de participation des parents avec ces derniers, y compris dans la 
diversification proposée, en acceptant que tous ne participent pas de la même manière, ou ne se 
saisissent pas des mêmes opportunités offertes. Là encore, « » École et Famille « » est force de 
proposition. 

Citation de Marie-Claire Michaud, fondatrice et actuelle vice-présidente, 2020 : 

« La conviction toujours plus forte dans la certitude que cet espace tiers, relié à d’autres services et 
institutions, est l’une des réponses à l’exclusion, au découragement, à la démotivation scolaire, à des 
parcours compliqués, comportant des ruptures, des histoires familiales complexes, à des espoirs de 
réussite, de mieux-être et de mieux vivre ensemble. » 

L’expérience Valdoisienne, nourrie depuis 1999, reste et demeure une véritable rampe de lancement, un 
modèle et une référence pour favoriser d’autres centre de proximité et de ressources sur d’autres 
territoires et tiers lieux à l’échelle nationale. Cela reste pour nous à la fois un projet de développement 
en réseaux et un objectif à terme.  

Après avoir renouvelé nos outils de travail, même si beaucoup reste à faire, comme intégrer des modules 
de formations à destination des équipes, nous devrons également réfléchir à nous agrandir, à repenser 
nos locaux afin de favoriser un mieux-être au travail pour nos permanents. De même, notre Conseil 
d’orientation devra nous engager à penser un projet d’avenir et d’investissement pour notre association. 

L’articulation des différents pôles d’activités, constamment en mouvement, permet de répondre aux 
différents enjeux de la coéducation et aux nombreux défis de l’institution scolaire : laïcité, lutte contre 
toutes les formes de harcèlement, mixité sociale et territoriale, etc … A chaque fois, « » École et Famille 
« », à la demande des professionnels et des familles, proposent un cadre, une méthodologie de travail qui 
permet : 

 De favoriser la rencontre 

 De proposer une réponse adaptée au plus près des besoins 

 De contextualiser les événements et de leur donner une forme acceptable par tous 

La valeur ajoutée d’« École et Famille », c’est à la fois l’expérience des différentes logiques familiales et 
institutionnelles mais aussi l’expérience de la concertation et de la coordination entre les institutions 
et avec les familles concernées, toujours par le prisme de l’Ecole et du contexte scolaire. Sans oublier 
l’expérience d’une méthodologie de travail en réseau, y compris pour les situations de détresses plurielles 
qui mobilisent souvent de nombreux services-structures-institutions : 

 En permettant l’engagement des partenaires 

 En recherchant des points de confiance, les ressources 

 En rendant visible des processus notamment par des traces écrites 

Au-delà de difficultés et crises, survenues à l’école ou dans le quartier, au-delà des multiples signaux, « » 
École et Famille « » privilégie l’ouverture du débat sur les responsabilités partagées pour construire un 
avenir meilleur. 

Son expérience dans l’utilisation des outils de l’approche contextuelle, soutenue par la « Clinique de 
Concertation », développée depuis 1995 en France, en Europe et sur d’autres continents, avec 
l’Association Française de la « Clinique de Concertation » - (AFCC) lui donne la légitimité d’être une 
association utile à la coéducation et porteuse de transmissions. 
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 Le développement d’« École et Famille », sa diffusion et 

son avenir…  

La Convention cadre interministérielle est fondamentale dans le développement des savoir-faire de 
l’Association « » École et Famille « » sur d’autres territoires. 

La connexion entre le National et le Local - territorial est vivement souhaitée et demandée par l’échelon 
politique afin de renforcer les décisions de mises à disposition locales pour créer des amorces de « tiers 
lieux », indispensables pour créer des liens significatifs et durables entre Familles et Services de 
l’enseignement, du lien social, du soin, de l’éducation, de la sécurité, de la culture.  

Nous apprenons, au fur et à mesure, que chaque territoire a sa propre logique de travail en réseau et avec 
les usagers et nous devons adapter nos offres de services, de formation et d’accompagnement de manière 
agile. Nous nous rendons compte de la patience et de la persévérance pour essaimer. 

Les Cités Éducatives, les Centres sociaux et socioculturels, les Programmes de Réussite Éducative, les 
professionnels de l’Éducation Nationale sont les interlocuteurs privilégiés à la fois pour développer plus 
de créativité en leur sein mais aussi pour soutenir la création de tiers-lieux comme « École et Famille ». 
Dans cette perspective, « École et Famille » s’inscrit également résolument dans un travail collaboratif 
avec les chercheurs. Nous sommes, depuis plusieurs années, partenaires de l’équipe du CREF de 
l’Université Paris La Défense. A ce titre, « École et Famille » participe au consortium du projet SAPS 
(Sciences Avec et Pour la Société), projet qui vise à promouvoir et à porter la Science vers le plus grand 
nombre, notamment les publics dits « les plus éloignés » et auprès des jeunes. Dans cette optique, nous 
avons évoqué l’idée de démarrer avec le public Rrom du pôle « Scolarisation durable » vivant en bidonville 
en lien avec la DIHAL. 

Notre Conseil d’orientation (COR) voit cette année la présence plus importante de chercheurs avec, 
notamment, Marie-Pierre Mackiewicz (co-autrice de l’ouvrage « Ecole Famille Cité, pour une coéducation 
démocratique »), paru aux PUR en 2014, lui donnant une assise plus propice à penser notre 
développement à venir et à nous saisir d’enjeux sociétaux. 

 Remerciements 

Comme chaque année, en AG, je tiens à remercier et à saluer l’engagement toutes les personnes dans la 
vie de notre association autour de notre directrice. Les Parents-Relais bénévoles, sans qui « » École et 
Famille « » ne serait pas une association de Loi 1901, les membres des familles, qui nous activent au 
quotidien, les membres du bureau et du CA, pour leur présence et leur implication. 

Avec un remerciement tout particulier à Vincent Grené-Vandevelde, trésorier, qui, malgré ses contraintes 
personnelles et professionnelles a gardé le lien et nous aide à superviser les moyens financiers et 
budgétaires de l’association. 

L’arrivée de Mélissa Da Cruz ainsi que d’Elise Chérif vient renforcer le pôle « scolarisation durable » aux 
côtés de Christina Oltanu-Duarté dans le Pôle scolarisation durable : merci à vous de votre engagement 
inlassable sur les terrains, auprès de publics « invisibilisés », pour favoriser l’inclusion de personnes en 
situation de détresses multiples et sévères. 

Comme nous l’avions signifié l’an dernier, nous renforçons et favorisons le développement de 
l’association et instaurant des modules de formations à destination des permanents du pôle Clinique mais 
aussi des administrateurs et administratrices, avec l’intervention de l’Ardoise Pivotante, centre de 
formation à la thérapie contextuelle, avec un focus sur les fratries. De même, Jean-Luc Vidalenc, 
enseignant UPE2A, formé en sociolinguistique, ex-formateur CASNAV du Rhône, interviendra début juillet 
auprès notamment des membres du pôle « Scolarisation durable ». 

Merci à Delphine Desombre de favoriser et de superviser la dynamique du pôle « Parents-relais » 

Merci à Marina Akiki et à Delphine Desombre pour leur engagement sur le pôle clinique où la demande 
au niveau des thérapies familiales est en forte croissance, dans le contexte social que nous vivons. 
Prochainement, l’arrivée d’une ou d’un thérapeute familial pour ce pôle viendra soutenir leurs activités 
cliniques. 
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Merci à Pierre Le Lohé d’assurer la coordination du pôle « Projets de coéducation » avec de nombreux 
projets et interventions en perspective et de coanimer aussi nos liens avec les chercheurs au sein du 
Conseil d’orientation de l’association. 

Un remerciement à Laura Huin qui a eu à cœur cette année de fonder une famille. Ainsi que pour l’appui 
et la continuité opérée par Marie-Krystelle Vilmore, cette année au niveau du secrétariat. 

Merci à Lucie le Drogo, pour son aide assidue à nos côtés et qui termine sa mission cet été.  

Sans oublier, comme d’habitude, les secrétaires au sein du Bureau, Béatrice de Plinval, Adeline Coulon et 
Sylvie Buraud pour leur concours précieux. 

Merci Françoise pour ton soutien toujours renouvelé et ton travail remarquable à la tête de l’équipe. 

L’aventure associative d’ « École et Famille » continue et nous laisse espérer d’entrevoir de belles choses 
dans les prochains mois. 

Merci à notre fondatrice et vice-présidente, Marie-Claire, pour son soutien et sa clairvoyance. 

Nous sommes impatients de continuer notre travail pour aider les jeunes et leurs familles ! 

 

En conclusion, je voudrais citer le regretter Albert Jacquard6 (1999, extraits) : 

« C’est à l’école que se joue l’avenir ; c’est donc autour de l’école qu’il faut tenter d’articuler un projet.  

*Les structures à venir de la société seront directement les conséquences du système éducatif choisi.  

Pour l’essentiel, mon utopie est un projet à propos de l’éducation. [...] Son objectif est de participer à une 
tâche autrement plus décisive :  

Aider chacun à devenir lui-même en rencontrant les autres. »  

 

Kader MIMOUN, président  

 

                                                           
6 Albert Jacquard, né le 23 décembre 1925 à Lyon et mort le 11 septembre 2013 à Paris, est un chercheur, biologiste, généticien, 

ingénieur, philosophe et essayiste français. 
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 Objectifs et levier thérapeutique de la justice 

relationnelle 

L’objectif premier est le bien-être de l’enfant, de l’élève par la mise en valeur de l’engagement des adultes 
qui l’accompagnent tout au long de son développement. 

L'équipe du pôle clinique est disponible six jours sur sept et offre des espaces de thérapie familiale afin 
de permettre aux membres d’une famille de retrouver une voie de confiance entre eux et envers les 
professionnels qui travaillent avec eux et plus particulièrement ceux de l'école. 

En effet, les difficultés scolaires peuvent être le signal de difficultés dans les relations au sein de la famille, 
au sein de l’institution scolaire, tout comme entre la famille et les services et institutions. Ces difficultés 
nous permettent d’élargir notre champ d’observation et d’action en activant les différents partenaires 
concernés, ouvrant ainsi au travail de réseau à visée et effets thérapeutiques. 

L’équipe de thérapeutes propose aussi des groupes multifamiliaux, d’écoute et d’entraide, partant du 
constat que la proposition de thérapie familiale ne permet pas à chaque famille de s’en saisir. 

Nos fondements théoriques sont la thérapie familiale systémique, la thérapie contextuelle et la Clinique 
de Concertation. 

L’objectif thérapeutique : favoriser des espaces de débat sur la justice relationnelle (ce que chacun donne 
et prend), afin que les liens de confiance se développent. Notre objectif est aussi de travailler ensemble 
le partage de responsabilités entre les adultes qui contribuent à l’éducation des enfants et de se poser la 
question des conséquences pour le futur, « afin que demain soit mieux qu’hier ». 

 Méthodologie basée sur les relais de confiance 

Nous accueillons les familles accompagnées par un professionnel, nous appuyant ainsi sur une relation de 
confiance déjà établie et souhaitant prendre soin du passage de relais. Nous nous intéressons aux 
ressources relationnelles, points d'appui pour construire le futur. Nous trions les informations que nous 
partageons, suivant les échelles de travail où nous nous trouvons. 

 L’entretien téléphonique avec le professionnel demandeur. 
 Le 1er accueil de la famille et du professionnel demandeur/accompagnant. 
 Les entretiens familiaux. 
 La coordination entre professionnels. 
 La Concertation Clinique entre professionnels et membres de la famille. 
 La rédaction et la circulation des comptes rendus. 
 La supervision de l’équipe clinique avec un médecin psychiatre  
 Les relais à mettre en place avec d’autres professionnels du réseau. 
 L’évaluation avec les membres des familles et les professionnels.  

 Statistiques 2022-2023 

Nombre de suivis familiaux 

 124 familles accompagnées  

 84 familles étaient déjà suivies en septembre 2022 

 25 familles sont sorties pendant l’année 2022-2023 

 51 familles sont entrées dans le dispositif entre septembre 2022 et aout 2023 

Cela représente :  

 451 participations de membres de familles  

 169 participations de professionnels dont 66 de l’Éducation nationale et 42 hors Éducation 
nationale 

 8 Concertations Cliniques, 12 Equipes éducatives et 7 CLE (instances de la Protection de 
l’Enfance)   
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Nous remarquons que les suivis en thérapie familiale, pour des familles de parents vivant en 
couple ou des familles dont les parents sont séparés, sont quasi identiques. Le bien-être des 
enfants n’est pas seulement conditionné par le fait que les parents soient séparés ou pas. 
Nous avons remarqué cette année un grand nombre de familles où les relations sont 
conflictuelles entre les différents membres de la fratrie.  

Les deux tiers des enfants des familles accompagnées sont scolarisés à l’école 
élémentaire et au collège  

48%

7%

41%

4%

Situations familiales

Vivant en couple Parents élevant seul leurs enfants Divorcées séparées Recomposées

41 % des parents sont divorcés ou 
séparés et contribuent chacun à 
l'éducation de leurs enfants

7 % des parents élèvent 
seul leurs enfants

48 % des parents 
vivent en couple

4 % des parents ont 
recomposé une famille

8%

38%

29%

17%

8%

Etablissement fréquentés par l'ensemble des enfants 
des familles accompagnées

Ecole maternelle Ecole élémentaire Collège Lycée professionnel/général 18 et plus
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 28 % des familles accueillies vivent à Saint Ouen l’Aumône :  en effet, l’association y est implantée 
depuis 1999, les Parents-Relais y sont actifs, notre centre de proximité et de ressources identifié et 
reconnu. 

 48 % résident dans l'agglomération de Cergy-Pontoise hors SOA, notamment grâce à l’ouverture, en 
2021, d’une permanence dans le quartier de Cergy-le-Haut 

 18% des suivis proviennent de conventions avec des PRE pour des permanences locales : Montigny-
lès-Cormeilles (depuis 2016), Villiers le Bel (depuis 2019), Chanteloup les Vignes (depuis 2021) 

 Quelques familles viennent d’autres territoires franciliens, accompagnées par relais de confiance 
d’équipes de Protection de l’Enfance, de santé. 

 

87% des premiers accompagnants sont des personnels Éducation nationale. 
Parmi les 13% hors EN : équipes de programmes de réussite éducative-PRE (conventions avec les 
équipes PRE d’Eragny, Villiers Le Bel et Montigny les Cormeilles) et autres travailleurs sociaux 

Et 8 familles accompagnées par des Parent-Relais bénévoles d’Ecole et Famille 
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 Le cadre thérapeutique à l’épreuve de la réalité des 

familles 

 

Lorsque Marina AKIKI, la coordinatrice du pôle clinique m’a demandé d’écrire sur les différents types de 
familles reçus en thérapie et la manière dont leur organisation influence notre manière de travailler, 
j’étais surprise. Pour moi, je ne faisais que m’adapter à la réalité des familles. Je tente de coller à ce que 
vivent les enfants afin que l’espace thérapeutique proposé ne soit pas déconnecté de leur vie, de leur 
quotidien, que cela prenne sens pour eux. 

Je me suis alors interrogée sur la manière dont les choses se discutent et sur ce que représentent ces 
négociations entre le thérapeute et la famille. Il s’agit en fait du premier engagement, là où les membres 
de la famille commencent à dévoiler des éléments de leur vie privée et l’occasion pour nous de leur 
montrer qu’on sait les prendre en compte. Il s’agit en fait de la part variable du cadre thérapeutique. 

Le cadre de la thérapie familiale mérite donc d’être réfléchi et discuté pour des raisons éthiques, 
méthodologiques et thérapeutiques mais aussi parce qu’il illustre les modifications de nos méthodes 
d’intervention à l’image des modifications de la société. 

Ce cadre thérapeutique, a priori rigide et immuable, est en réalité éminemment flexible, adaptable et en 
mouvement. 

 
  

Les signaux, cumulatifs, qui apparaissent à l’école, repérés par les professionnels, renvoient la plupart du temps à des 
difficultés familiales ainsi qu’à des problèmes de comportements qui génèrent des incompréhensions ainsi que des 
conflits entre l’école et la famille ou au sein même de la famille. Ces signaux avaient d’ailleurs amené à la création 
d’Ecole et Famille en 1999. 
Durant 20 ans, ces statistiques sont restées relativement stables.  
Cependant, depuis 2020, avec la crise sanitaire et la pénurie des professionnels de la santé, nous accueillons des 
enfants et des familles en santé mentale fragilisée et sollicités par des structures médicales, paramédicales, sociales 
(CMP, CMPP, UMPP, Hôpital psychiatrique, SSD, PMI). La demande de prendre soin de familles d’un enfant ou 
adolescent avec une santé mentale altérée (tentative de suicide, automutilation, somatisations, troubles du spectre 
autistique, …) devient récurrente, pour des situations davantage « chronicisées. 
Ecole et Famille est reconnue depuis 2019 par le Conseil Local de Santé Mentale de l’agglomération de Cergy-Pontoise 
comme lieu de promotion et de prévention et bénéficie du soutien de l’Agence régionale de santé IDF depuis 2021. 
Liens entre Santé relationnelle et santé mentale, entre « care » et « cure », entre les 4 niveaux de prévention en santé 
(OMS) sont au travail depuis la création de l’association.  
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Le cadre thérapeutique est une frontière symbolique entre ce qui appartient ou pas à la thérapie familiale, 
entre le dedans et le dehors. Il représente les moyens nécessaires au thérapeute familial pour atteindre 
les objectifs/attentes des membres des familles. 

Il précise les modalités du processus thérapeutique : 
- Lieu des rencontres 

- Fréquence des rencontres 

- Durée de l’accompagnement 

- Modalité d’arrêt de l’accompagnement 

- Conditions et limites de la confidentialité 

Ces modalités sont génériques, applicables à bon nombre d’espaces thérapeutiques. 

A « École et Famille », ce cadre est le même pour toutes les familles et tous les thérapeutes familiaux.  

Il a fait l’objet d’un travail d’équipe afin de garantir une unité d’accueil au sein du pôle clinique : 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Il s’agit d’un guide permettant d’énoncer des invariants :  ceux-ci ont pour objectif de contenir, de baliser 
comme de rassurer, protéger et garantir l’ouverture. Il s’agit de s’allier sans se coaliser. 

La part négociée de ce cadre, celle qu’il convient de discuter avec chaque famille, commence à être 
travaillée lors du tour de présentation, soutenue par le dessin du « Sociogénogramme » qui nous offre 
l’opportunité de représenter les membres de la famille présents mais aussi les absents… 

Chacune de ces étapes est importante et a pour objectif de rendre possible l’installation de la confiance. 
Pour autant, si l’on se place du côté des enfants, cette première rencontre, plutôt que rassurante et 
contenante peut s’avérer angoissante et soulever beaucoup d’interrogations… 

Par exemple : 

 J’ai 8 ans et j’entends que tous les membres de la famille doivent être présents mais mes parents 
ne peuvent pas être dans la même pièce sans se crier dessus… Vont-ils être quand même obligés 
de venir ensemble ? Sinon, qui va choisir ? 

 Si je ne vis pas avec mon papa, peut-il venir quand même ou sera-t-il « remplacé » par mon beau-
père qui, lui, vit avec nous tous les jours ? 

- Je souhaite à tous la bienvenue 

- J’annonce le déroulement de la séance  

- Je me présente 

- Je présente Ecole et Famille, je remets les plaquettes 

- J’explique ce qu’est la thérapie familiale à Ecole et Famille, je précise la gratuité des 

consultations pour les familles et les financements, je propose l’adhésion 

- Je présente les différentes figures du « travail thérapeutique de réseau » : Concertation 

clinique, Coordination spécifique entre professionnels, liens avec les partenaires, modalités 

de tri et de circulation des informations, … 

- Je précise l’engagement pour la famille de venir tous ensemble 1 heure par mois et notre 

engagement de leur garantir cet espace 

- J’amorce le Tour de présentation et le dessin du « Sociogénogramme » d’accueil 

- J’interroge la personne professionnelle accompagnante sur les raisons pour lesquelles elle a 

pensé que nous rencontrer avec la famille serait une bonne idée 

- J’explique le « Sociogénogramme » à la famille 

- Je pose les premières questions aux membres de la famille 

- Je reviens vers le professionnel pour lui demander ses attentes quant au processus de thérapie 

familiale 

- Je demande leurs attentes aux membres de la famille 

- Je remercie de l’accompagnement le professionnel concerné pour son relais de confiance 

- Je remplis le dossier des informations administratives avec la famille 

- Je propose un rendez-vous en précisant que la famille n’est pas obligée de revenir, seulement 

de confirmer ce rendez-vous ou de l’annuler, après avoir pris le temps d’y réfléchir 
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 Si on est demi-frères, est ce qu’on vient ensemble aux séances ? Le père de mon frère est mort, 
comment ça va se passer pour lui ? 

 Avec maman, on vit chez nos grands-parents et on appelle notre grand-père « Papa B… » : sera-t-
il invité ? 

Le « Sociogénogramme », dessiné avec la famille, nous invite à avoir cette discussion avec les membres 
de la famille et à définir les modalités des rencontres à venir.  

C’est très délicatement qu’il nous faut discuter des places et rôles de chacun auprès des enfants, de la 
possibilité ou non de réunir ces membres de la famille pour que ça ait du sens, tout en restant sécure et 
en laissant la possibilité qu’on puisse y revenir plus tard : c’est ainsi que l’on fixe une feuille de route à 
géométrie variable. 

Ces modalités : rencontrer en alternance les enfants avec chacun des parents, recevoir la famille avec le 
petit frère de la maman qui vit avec eux et « fait fonction » de figure paternelle, inviter les grands-parents 
hébergeant la famille en séance, inclure le beau-père et ses enfants qui vivent avec la maman et sa fille 
au travail de thérapie, tout en recevant le papa et la belle-mère avec cette même petite fille ;  par ailleurs, 
recevoir chaque membre de la famille individuellement jusqu’à pouvoir les réunir…  

Voilà ce que les familles nous font faire, voilà ce qui bouge dans la part négociée du cadre 
thérapeutique, voilà comment les organisations familiales influencent l’organisation du travail 
thérapeutique. 

Ce constat n’est pas sans rappeler le principe de la « force convocatrice » des membres des 
familles décrit par Selma Hellal et Jean Marie Lemaire « comme basée sur une conviction : les pratiques 
professionnelles doivent se laisser infléchir par les familles ». Ainsi, écrivent-ils, dans le cadre de la 
« Clinique de concertation », de  « la négociation entre famille et professionnels émerge le degré 
d’ouverture requis dans chaque situation »i.  En ce qui concerne le cadre thérapeutique d’une thérapie 
familiale, de cette même négociation naît le degré de souplesse qui lui sera nécessaire. 

Delphine DESOMBRE, thérapeute familiale  

 La « force convocatrice » de réseaux d’une situation 

de détresses plurielles 

10.5.1. Un long parcours, amorcé par un espace collectif, le groupe 
multifamilial  

La famille C. est une famille que nous suivons depuis plus de dix ans et avec qui nous avons des liens forts. 
C'est une famille très nombreuse, non recomposée, qui est d'abord venue au groupe multifamilial, 
accompagnée par des volontaires du mouvement ATD Quart Monde, pendant des années, avant 
d'entamer une thérapie familiale.   
La famille a traversé des moments très difficiles, notamment après que la fille aînée ait révélé, il y a 5 ans, 
un abus sexuel par un frère aîné. Aussitôt, celle-ci a été placée dans un foyer de l'Aide sociale à l'enfance. 
Puis il a été décidé de confier les 5 derniers enfants de la fratrie à la Protection de l’Enfance : deux dans 
un foyer, une petite fille dans une famille d'accueil et les derniers, jumeaux, un garçon et une fille, âgés 
alors de 30 mois, chez une autre assistante familiale. Il n'a pas été choisi de placer certains enfants, alors 
adolescents.  

10.5.2. Un vécu d’injustices de la part du couple parental… 

Ces placements ont été vécus comme une injustice par les parents. En conséquence, ils ont aussitôt saisi 
la justice. Entre temps, la grande fille est revenue sur ses accusations, disant que son agresseur n'était pas 
son frère mais un de ses copains. Le jugement a été classé sans suite par manque de preuves. La fille aînée 
est restée en foyer, où les choses se sont assez mal passées, jusqu'à sa majorité ; puis elle est rentrée chez 
elle. Au bout d'un an, les deux enfants confiés à des foyers, sont retournés vivre, du jour au lendemain, 
dans leur famille, suite au constat d’un vice de procédure judiciaire. Les parents continuent à se battre 
pour récupérer la garde des trois enfants encore chez des Assistantes familiales depuis 5 ans. 
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10.5.3. …Comme des professionnels de la Protection de l’Enfance 

Le lien avec les services de l'ASE est tendu. Les parents en veulent aux professionnels de l'ASE et du SAF, 
qui ont en charge ces placements et ont pour mission, outre le suivi des enfants, de rédiger des rapports 
au juge qui permettraient ou pas le retour à domicile des enfants. Ils se sentent incompris par les 
professionnels et amputés de leurs enfants qui grandissent loin d'eux depuis leur jeune âge. Longtemps, 
ils ne les ont vus qu'une heure toutes les 3 semaines, en présence des services sociaux. Un jugement de 
2022, prévoyant le retour progressif de la plus grande des trois enfants placés, L, 8 ans, a été mis en place 
depuis octobre 2022 avec l'idée qu'elle revive chez elle en septembre 2023. Les jumeaux restent 
jusqu'alors en famille d'accueil, changés à deux reprises d’assistantes familiales. 

10.5.4. Une zone d’accord : le besoin d’un processus de thérapie familiale 

Depuis le placement des enfants, les professionnels de l'ASE et du SAF insistent pour que la famille C. fasse 
une thérapie familiale orientée sur les abus sexuels. Ils ont tenté de les orienter vers des centres de 
thérapie familiale. Mais il faut une extrême souplesse pour suivre une famille si nombreuse, soumise à 
autant d'aléas et, aussi, parce que les parents avaient peu envie de s'investir dans une relation de 
confiance avec de nouveaux thérapeutes alors que deux thérapeutes familiales d’ « École et Famille » les 
reçoivent depuis plus de 10 ans. 
Au printemps 2022, le psychologue de l'ASE propose aux parents que nous prenions contact avec lui. Nous 
acceptons cette proposition car les parents y trouvent un intérêt. Notre idée est alors de diminuer les 
tensions entre les parents, qui avaient l'impression de n'être pas entendus et 'jugés à charge', d’une part 
et les professionnels qui étaient mis en accusation par les avocats des parents auprès du juge, d’autre part.  
 
Ce coup de téléphone nous a permis de proposer, en accord avec les parents, une rencontre entre 
professionnels avec tous les travailleurs sociaux en lien avec cette famille, figure de travail que nous 
nommons « coordination spécifique » et dont nous avons informé le couple parental.  
Le 16 septembre 2022, étaient présents dans nos locaux : la référente et le psychologue de l'ASE du lieu 
d'habitation des parents, les éducateurs du SAF des enfants placés et l'éducatrice AEMO de la petite 
dernière restée à la maison, la directrice d’ « École et Famille » et les deux Co thérapeutes de la famille.   
Malgré des tensions, incompréhensions et représentations mutuelles, cette rencontre, marque de 
reconnaissance de notre existence, a été l’occasion de nous connaître, d'atténuer des idées préconçues 
et certains malentendus. Le discours à charge concernant cette famille montrait combien les 
professionnels se sentaient blessés et il a été difficile de tirer du côté des ressources de la famille. 
Néanmoins, nous avons pu envisager un travail commun, en proposant que les enfants placés puissent 
venir lors des séances de thérapie familiale. Cette idée a été approuvée par l'ASE et par le SAF. Les enfants 
viendraient accompagnés de leurs assistantes familiales, à condition de trouver des jours et des heures 
qui conviennent à tous. Nous avons prévu de refaire une coordination quelques mois plus tard pour faire 
le point. Un compte-rendu a été fait par E&F et envoyé à tous les présents lors de la réunion pour que 
chacun puisse donner son avis, corriger ou supprimer les parties qui ne conviendraient pas. Ce compte-
rendu, objet de nombreux échanges de méls, a finalement été approuvé, oralement, au bout de six mois. 
Les séances entre parents et enfants ont pu se réaliser, à raison d'une fois par mois, depuis novembre 
2022. Il a fallu trouver le moyen de rassurer les éducateurs du SAF et l'ASE, qui pouvaient se sentir 
déboussolés par la réaction des enfants suite aux rencontres familiales. Craignant que les rencontres 
s'arrêtent, nous avons proposé, avec l'accord des parents, que le psychologue de l'ASE participe aux 
séances pour qu'il voie comment nous travaillons. Le psychologue était d'accord mais les parents ont 
exprimé leur besoin de garder les séances de thérapie familiale hors du regard de l'ASE. Ceci a été entendu 
et accepté par l'ASE et n'a pas empêché les entretiens familiaux de continuer à se faire. A la demande des 
professionnels de la Protection de l’Enfance nous faisons, par mail, un bref retour des séances et il semble 
que cela convienne. 
Nous gardons toujours un moment informel pour échanger avec les assistantes familiales, en présence 
des enfants et des parents. Ce moment nous semble important car c'est le seul où les parents peuvent 
parler en présence des enfants avec les personnes qui s'occupent d'eux quotidiennement, depuis plusieurs 
années. 
 
A la demande des parents, nous recevons chaque mois le couple parental, en plus des entretiens familiaux. 
Cela leur permet, sans mettre les enfants dans des conflits de loyauté, d'aborder des sujets particuliers, 
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notamment ceux qui concernent leur ressenti par rapport aux professionnels qui s'occupent de leurs 
enfants et leur relation de couple. 

10.5.5. Du conflit au partage, voire à l’émulation de compétences 

En mars 2023, nous avons organisé, comme prévu, la deuxième coordination avec les travailleurs sociaux 
de l'ASE et du SAF. Le ton était différent, plus détendu. Quelque chose de l'ordre de la confiance s'est 
installé et le discours et le regard sur la famille ont évolué.  Nous parvenons désormais à échanger, dans 
un même but explicité : travailler les conditions de retour des enfants en famille.  
Le retour progressif de L se fait comme prévu. Elle est ravie et le dit fermement. Les deux derniers viennent 
passer une demi-journée chez leurs parents une fois tous les 15 jours, en présence des éducateurs et des 
visites non médiatisées commencent à s'envisager. 
En conclusion, nous sommes passés d'une situation bloquée où chacun avait peu confiance dans les autres 
professionnels à une collaboration entre l'association E&F et ces services de Protection de l’Enfance. C'est 
un travail thérapeutique de réseau qui consiste à permettre de faire surgir chez les professionnels 
concernés par la famille les ressources nécessaires à mobiliser pour que les choses aillent mieux et 
d'augmenter la confiance, de proche en proche.  
 
On pourrait dire que nous sommes passés d'un conflit de compétences à une collaboration prudente 
puis à une coopération durable, avec des rencontres, des échanges, des propositions co-construites. 
Pour arriver à cette coopération, nous avons montré que nous étions prêts à chercher des solutions pour 
aider à la fois la famille et les travailleurs sociaux ; nous avons dû faire preuve de souplesse pour nous 
adapter concernant les jours et les heures pour les rencontres, avons accepté certaines exigences de 
rendre compte de pratiques de thérapie familiale.  
Nous nous sommes abstenues également, gardées de répondre trop rapidement, parfois, considérant que 
les remarques qui nous étaient faites étaient la preuve que nous avions notre place dans 
l'accompagnement de cette famille … 
Au bout du compte, le conflit, l’expression de désaccords sont devenus praticables. Nous sommes 
devenus un collectif de professionnels qui avons des points de vue, parfois différents, que nous pouvons 
aborder, affronter, sans craindre d'être jugés. 
Nous agissons pour les membres de la famille et non pour nous protéger. 
Si nous avons réussi à tenir cette place, c'est grâce à la partialité multidirectionnelle qui nous met en 
condition de nous intéresser tour à tour à chacun des membres présents et à le soutenir, à avoir une 
considération sincère pour chacun. Cette posture et technique thérapeutique se montre une fois encore 
utile pour libérer les loyautés sans agiter les défenses. 
 
Comme dit JM Lemaire dans « De Proche en Proche »7, il s'agit de « faire en sorte que nous devenions 
moins suspicieux vis-à-vis du tiers demandeur, de celui qui nous envoie une situation difficile, complexe ; 
que, progressivement, nous arrivions dans le réseau à diminuer les équations « suspicion-dénonciation-
sanction » afin d’aller vers des équations « attention-validation- célébration ». 

Pascale QUEROUIL, médecin  et thérapeute familiale

                                                           
7 Idem  
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 Introduction 

Les Parents Relais :  
 Se situent à l’interface entre les familles et les professionnels, par des accompagnements de 

situations spécifiques et des actions-initiatives d’intérêt général  

 Accompagnent des membres des familles dans leurs démarches en effectuant des relais vers les 
professionnels ou autres bénévoles concernés 

 Soutiennent les professionnels dans l’approche des familles, la compréhension de leurs contextes 
de vie 

 Animent des espaces de rencontres entre familles et professionnels pour enrichir les liens de 
confiance 

 
Les Parents-Relais impliqués dans les actions collectives de la ville de SOA : 

 Contes et Couleurs : Roselyne Le Roux, Marguerite Moreira 

 Ma bibliothèque à Adoma : Fatemeh Hadizadeh  

 Café Relais : Fatima-Zahra Dridi 

 La Source de SOA : Anissa Zizani 
 

 Activités collectives 2022 – 2023 

 

Elles se déclinent en 5 grands types d’actions : 

11.2.1. Parents-relais : postures, démarches, outils pour des pratiques 
bénévoles réflexives 

 

« Intervision » des Parents-Relais : des pratiques bénévoles réflexives 

* Temps de formation et de mutualisation des expériences et postures d’accompagnements individuels 
pour les Parent-Relais bénévoles  Une fois tous les deux mois, soit cinq fois par an  
 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Les Parents-relais de Saint Ouen l’Aumône 
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Rencontres d’équipe Parents-Relais 

*Temps d’échanges, d’information pour mieux connaître ce que font les Parents-Relais au sein de 
l’association et en dehors, qui permettent aussi de voir qui peut faire quoi, les disponibilités de chacun en 
fonction de l’agenda   4 à 5 rencontres par an, à l’association 

11.2.2. Le Café relais 

 
Le café relais à École et Famille est un espace d'échanges convivial organisé et animé par des bénévoles 
et la coordinatrice du pôle Parents-relais qui accueillent des membres des familles, des parents ou des 
personnes qui recherchent des espaces d'écoute et de libre parole.  
Ce lieu est aussi un temps pris par les parents pour échanger autour de la parentalité entre eux de manière 
conviviale autour de boissons et des gâteaux offerts par l'association mais aussi apportés par les 
participants.  
L'idée du café relais à École et Famille ne repose pas sur un thème défini à l'avance, bien au 
contraire, chacun des participants discute librement sur ce qu'il désire partager avec les autres. 
Ainsi cet espace offre l’opportunité à chacun de partager son vécu, de s’enrichir de l’expérience des 
autres, de trouver de l’information et du soutien ainsi qu’un accompagnement s’il le souhaite. 
Certains participants évoquent la rupture de leur isolement et la déculpabilisation en participant au café 
relais et se sentent soutenus dans leur parcours de  vie dans un espace où ils ont l’opportunité d’échanger 
librement, à l’intérieur d’un cadre sécurisant, respectant les principes régulateurs définis au début de 
chaque rencontre où chacun a le droit à la parole et à l'écoute,  droit de non-jugement, de confidentialité, 
droit de douter, droit de partager des éléments de fierté ou des expériences personnelles… 
 
                
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Les Parents-relais de  

Garges Les Gonesse 
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Les objectifs du café relais : 

• Liens - Partage 
• Ecoute - Echange 
• Soutien 
• Accompagnement 
• Relais  
• Mutualisation 
• Convivialité 

 
A quel besoin cela répond-il ? 
Le besoin de se retrouver entre parents ou 
autres personnes partageants les mêmes 
préoccupations, d’échanger en toute sécurité, 
sans jugement de valeur, au sein d’un groupe 
respectueux de la parole de chacun, de chercher des solutions, de se sentir moins isolé, de partager son 
expérience, de s’enrichir de l’expérience de l’autre et d’améliorer les relations avec autrui.  
 
Sur le long terme : 
Inviter des professionnels afin de pouvoir échanger, se poser des questions ensemble et chercher de 
quelle manière on peut s'entraider, trouver les ressources du territoire pouvant soutenir les familles qui 
viennent de s'installer ou les jeunes parents. 
 

11.2.3. Ateliers enfants-adultes « autour du livre et du conte » 

 

Ateliers créatifs « Contes et Couleurs »  

 

* A partir d’un conte raconté par une bénévole de l’association, proposition d’activités artistiques pour 
illustrer ce conte. Les parents sont invités à rester et à participer avec leurs enfants. 

*  Une rencontre mensuelle, soit dix fois par an, à la médiathèque de St-Ouen-l’Aumône 

* Deux autres parents relais bénévoles participent à cet atelier pour aider Roselyne le Roux, à l’initiative 
de cette action 

 

Bilan Contes et Couleurs par Roseline Le Roux, bénévole 

Cette année s’est bien passée, les enfants ont aimé retrouver des histoires d’enfants de France et d’ailleurs, 
des histoires où les héros sont aussi des héroïnes et/ou les animaux les font rire ou…réfléchir. 

J’ai repris des contes déjà travaillés il y a quelques années en changeant les ateliers pour les adapter aux 
nouveaux matériaux disponibles. 

Les enfants ont beaucoup apprécié de pouvoir faire les 3 ateliers proposés… et, quelques fois, ont ajouté 
un dessin de leur imagination ! 

Je remercie la Médiathèque Stendhal et « » École et Famille « » de m’avoir permis de vivre, grâce 
également à la présence discrète et chaleureuse de Marguerite Moreira, des moments si agréables avec 
les enfants et les adultes. 

L’an prochain sera ma dernière année, j’espère pouvoir encore la savourer avec Marguerite ! 
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Autour du livre et du conte « Ma bibliothèque Adoma » : lectures ludiques avec les résidents 
de la résidence sociale ADOMA 

 

o De l’accès au monde de l’écrit au soutien scolaire … 
 

Le soutien scolaire mis en place en septembre 2021, pour un groupe d’enfants d’âge primaire, a été ouvert 
en 2022 pour quelques collégiens quatre fois par semaine en soirée, après l’école. Un jeune bénévole, 
devenu salarié de la ville de Saint-Ouen-l’Aumône, anime les ateliers de soutien scolaire avec deux 
travailleurs sociaux de la résidence Adoma. 
 
 

 … A l’accès plus large à la culture : une expérimentation qui essaime à l’échelle 
municipale… 

Cette année, 10 ateliers et des sorties cinéma en familles, en partenariat avec le cinéma de la ville de 
Saint- Ouen l’Aumône, Utopia. Quatre mères de familles ont raconté des contes de leurs pays d’origine.  
Les sorties cinéma ont permis au service culturel de lancer une action nommée « Cinéma en famille », à 
l’échelle de la ville.  Chaque premier dimanche de chaque mois, à 11h00, un film adapté aux 3-6 ans, 
l’autre aux 6-12ans, sont ainsi proposés à très faible coût. 
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Le 13 octobre, Monsieur LINQUETTE, maire de Saint-Ouen l’Aumône, est venu rencontrer l’équipe de la 
Résidence sociale et les intervenants d’ « École et Famille » et de la ville. 

 

 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 … et bien plus largement dans le Groupe ADOMA 
 

Le 1er décembre 2022, le Directeur général et le Président d’Adoma France ont souhaité rencontrer 
l’équipe de la résidence Adoma et la Parent-Relais de l’association « École et Famille » à l’initiative de 
l’action, dans la perspective de déployer ce projet de bibliothèque et soutien scolaire in situ, en présence 
d’un élu de la ville.  
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 Impact de l’action en contexte scolaire 

 

Témoignage mél de La Coordinatrice REP  
« Ayant fait le tour des écoles et évoqué ici et là le CLAS, les collègues des Bourseaux ont été surpris. Elles 
ont bien remarqué une nette amélioration des compétences de lecture des élèves d'Adoma et de leur 
bien-être. Elles ne savaient pas qu'ils étaient accompagnés et souhaiteraient avoir la fiche de liaison pour 
la remplir. Elles souhaitent appuyer ce partenariat car les enfants ont parlé avec joie et sympathie de cet 
intervenant/animateur. 
Qui est-il ? Peux-tu me donner ses coordonnées pour les maitresses ou bien je donne ton téléphone ?  
Je suis toujours désireuse de venir observer le fonctionnement d'un groupe ou 2 pour me rendre 
davantage compte du projet.  
Penses-tu que je puisse être accueillie à la Maison de quartier ? 
Pour finir, merci encore pour toutes les informations fournies avant les vacances, j'ai pu rendre compte et 
donner les chiffres attendus. 
A bientôt, Bien cordialement, » 

11.2.4. Projets collectifs de coéducation avec l’école Prévert de Saint-
Ouen L’Aumône 

 

Groupe d'échange et d’entraide entre parents 

Objectif opérationnel de l'action :  

Rencontres-échanges parents-enfants-professionnels de l'école, au sein de l'école (hors temps scolaire) 
en 4 temps chacune :  

 Recueil des attentes  

 Préparation (thème, invitations)  

 Co-animation de la rencontre par au moins un parent-relais accompagné par les 
professionnels et les dispositifs d'« École et Famille »  

 Retour sur expérience sur la base d'un compte rendu écrit 

Evaluation de l'action  

Objectifs : 

En lien avec les projets d'école, les équipes enseignantes et les parents élèves délégués, proposer des 
actions collectives qui favorisent la rencontre et la dialogue, notamment avec les familles dites "les plus 
éloignées" de l'institution scolaire à l'entrée à l'école, pour favoriser des continuités entre niveaux, entre 
écoles, entre école et collège. 

Ce peuvent être des rencontres types "mallettes des parents" ou des rencontres-échanges parents-
enfants-professionnels de l'école, au sein de l'école (hors temps scolaire)  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Rencontre du 6 décembre 2022, sur le thème « Comment éduquer avec et sans écran ? » 
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 Accompagnements individuels 

 

 En lien avec le pôle clinique : Accompagnements de familles sur le long terme, réalisés en grande 
partie par les Parents Relais bénévoles, en concertation avec les coordinations des deux pôles 

  

 Accompagnement dans des démarches (hôpital, école, préfecture…) et relais en présence : 
 Mise en lien avec le réseau local (information, orientation, accompagnement vers des 

professeurs) 
 Soutien autour de la scolarité (aide aux devoirs, reprendre confiance, lien avec l’école) 
 Participation à certains entretiens familiaux, participation à des concertations cliniques 
 Soutien sur le long terme (traduire, expliquer, reformuler, téléphoner afin de prendre des 

nouvelles…) 
 

 Accompagnement ponctuel de personnes participant à nos groupes 

Lors des échanges pendant les groupes, certaines personnes expriment leurs soucis, leur détresse. Nous 
essayons de les soutenir par : diffusion de CV, mise en lien avec le réseau, sollicitation de Parents-Relais, 
écoute, disponibilité……La coordinatrice du pôle est amenée à faire ces accompagnements et à passer 
le relais quand c’est nécessaire. 

 Accompagnement des Parents-Relais 

Les Parents-Relais ont souvent besoin de parler de leurs accompagnements en dehors des temps 
d’Intervision. C’est important de maintenir un lien régulier avec eux et de leur témoigner notre 
attention. C’est une des missions de la coordination du pôle. 

 Accueil informel de personnes qui se présentent à l’association, familles ou professionnels 

L’attention portée à l’accueil est très importante à «École et Famille». Nous nous efforçons d’être  
disponibles à une demande, un coup de sonnette à l’improviste ; et de prendre le temps d’accueillir, 
d’écouter, d’orienter, d’offrir un café, de présenter l’association….Tous les salariés sont dans cette 
posture, mais cette mission est  plus particulièrement confiée au secrétariat et au pôle Parent Relais. 
 

 Certains accompagnements donnent lieu à des écrits, relevant de l’Action-recherche. 
 

 Le Pôle Parents-Relais : données quantitatives  

 
CONSTATS DES PARTICIPATIONS  

 
 Les Intervisions : 5 rencontres cette année scolaire, temps d’échanges, de formations et de 

mutualisation des expériences et postures d’accompagnements individuels dédiés aux Parents- 
Relais bénévoles 

 
 Les rencontres d’équipes des Parents-Relais : 5 rencontres, temps d’échanges d’informations, de 

questionnement, de demande d’aide d’autres Parents-Relais ou de demandes des autres pôles 
d’activité d’« École et Famille » pouvant nécessiter le soutien d’un-e Parent Relais 

 

   68 participations à ces rencontres 
 

 Le Café relais : Au cours de l’année, 36 présences aux 6 rencontres  
 

 Actions « Autour du conte et du livre » :  

      Contes et Couleurs et Ma bibliothèque Adoma 2021-2022 :  
    77 Contes et Couleurs  

 196 Ma bibliothèque Adoma 
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 4 rencontres à l’Ecole Prévert (dont 1 collectif spécifique), soit 74 participations : 1 Parent-Relais, 

32 parents rencontrés, 30 enfants et 11 professionnels.   
 

 4 rencontres à l’école Monmousseau de Méry-sur-Oise, soit 39 participations : Projet en Inter 
pôles : Pôle Projets- Scolarisation Durable et Parents-Relais : 2 Parents-Relais, 25 parents et 12 
professionnels. 

 

 Faits marquants de l’année  

11.5.1. Parent relais, un savoir qui s’exporte ! 

 

En octobre 2022, Anissa Zizani, Parent-Relais depuis une vingtaine d’années, a été invitée par 
l’association médicosociale Tej, dans le Sud Algérien (El Oued), durant 2 jours pour former une 
vingtaine de Parents Relais locaux aux postures, méthodes et outils déployés par « École et 
Famille »  

 Les objectifs : sensibiliser aux pratiques de 
relais, présenter le concept de Parent Relais 
ainsi que leur rôle, transmettre des outils et 
moyens utiles dans les accompagnements. 

 Thèmes abordés : le Parents Relais à « École 
et Famille », pratique du relais, du 
« Sociogénogramme », tour de présentation, 
limites, principes régulateurs des échanges. 

 Moyens de transmissions choisis : Partager 
des expériences, raconter et dessiner une 
situation accompagnée, présenter son propre 
parcours. Animer des ateliers de mises en 
situation. Partager un retour sur expérience, 
échanger à partir de questions des 
participants. 

 Préparation : pour cette formation, Anissa a été soutenue par : 

 Sylvie Buraud, enseignante et Parent-Relais, pour organiser les différents temps, échanger et 
prendre confiance.  

 Par la coordinatrice du Pôle, pour le « Sociogénogramme » dans sa construction et ce qu’il nous 
apporte.  

 Sur place : Anissa a partagé avec nous depuis l’Algérie et à son retour la richesse des rencontres 
et des échanges, la générosité de l’association TEJ et des bénévoles, une ambiance de travail 
chaleureuse et studieuse. 

11.5.2. Un accompagnement de Parents-Relais qui met tous les pôles de 
l’association au travail 

 

Un Parent-Relais, Sylvie Buraud, accompagne une famille suite à une demande d’aide de l’école 
qui souhaitait réussir à se comprendre avec la maman d’un petit garçon.  

L’histoire familiale, les difficultés mais aussi les nombreuses ressources de cette famille ont 
conduit Sylvie à activer l’ensemble des pôles d’activité de l’association avec une grande agilité.  

Les Parents Relais représentent un soutien précieux pour les familles et ils sont également une 
source d’inspiration permettant de réfléchir nos pratiques professionnelles et nos méthodes 
d’interventions.  
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 Constats et Perspectives 

11.6.1. Constats 

Les Parents-Relais bénévoles qui accompagnent « École et Famille » sont aujourd’hui reconnus, légitimés, 
tant par les habitants de Saint-Ouen L’Aumône que par les professionnels et autres acteurs bénévoles du 
territoire. 

Certains se sont professionnalisés dans la médiation sociale ou des apprentissages (auxiliaire de vie 
scolaire-puis AESH-puis coordinatrice PIAL des AESH, chargée de mission scolarisation durable…). 

Certains ont souhaité, en complémentarité de leur engagement à « École et Famille », créer une 
association répondant à un besoin d’accompagnement à la scolarité encore non couvert sur la ville. C 

C’est un honneur ! 

Ces citoyens engagés, expert de leurs savoirs d’expérience, par leur ancrage local et leur sensibilité aux 
situations de détresses multiples, soutiennent les permanents dans un compagnonnage fécond. 

11.6.2. Perspectives 2023 – 2024  

 
 Un noyau consistant de Parents-Relais s’est mobilisé tout au long de l’année pour 

accompagner les situations individuelles, faire vivre des actions collectives sur le territoire et 
soutenir l’équipe de professionnels de l’association lors d’interventions sur le Département 
et d’autres territoires (Chanteloup, Lyon). Pour ne pas épuiser les parents relais actifs et 
élargir l’impact de ce pôle, l’accueil de nouveaux parents relais reste un objectif pour 
l’année 2023–2024. 

 Continuer les temps de pratique et entrainement au dessin du « Sociogénogramme » 

 Poursuivre les intervisions auprès de l’équipe des Parents-Relais de Garges les Gonesse en 
collaboration avec le PRE, ainsi qu’à Nantes Saint-Herblain et Marseille 15/16. 

 Réfléchir collectivement aux perspectives d’évolution de ce groupe d’experts que sont 
devenus les Parents Relais de Saint Ouen l’Aumône 
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 Qui mobilise le Pôle ?  Pour quoi ?  

 
Le Pôle projets cette année a été sollicité, de proche en proche, par liens de confiance interprofessionnels 
par : des CPE de Lycée (Taverny) princip-ales-aux de collège (Chanteloup, Bezons, Cergy, Pontoise, Villiers 
le Bel), Inspections de l’Éducation nationale ou directeurs-trices d’écoles (Cergy, les Mureaux, Pont sainte 
Maxence), des chefs de services municipaux, -DGA, cheffe de projet politique de la Ville, référente REAAP 
(Les Mureaux, Bezons, Pont Sainte Maxence), responsables de PRE et DGA animation du territoire 
(Pontoise, Cergy, Eragny) et des responsables de centre sociaux (Argenteuil). 
 
Principales actions, toutes concernant la valorisation des ressources existantes et l’approfondissement 
des relations formelles ou informelles Ecole-Famille-Cité pour le mieux-être et la réussite des enfants et 
jeunes gens :  

 L’accompagnement de projets d’équipe et/ou inter-équipes ; valorisation, mutualisation et 
accompagnement sur le terrain de pratiques professionnelles  

 La co-animation de Groupes d’échanges professionnels-enfants-parents : grands collectifs en 
« visio » cette année 

 La co-animation de « Concertations Ecole-Famille-Cité » : rencontres entre les membres d’une 
famille et le réseau de professionnels qu’ils mobilisent, à la demande de professionnels de 
première ligne, en articulation et co-animation avec le pôle clinique de thérapie familiale de 
l’association
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 Cartographie des interventions du Pôle
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 Dynamique Ecole -Famille-Cité pour la parentalité 

sur le quartier des Coteaux à Cergy   

 

12.3.1. Constat de départ  

Le partenariat entre le collège La justice et l’association « École et Famille » s’inscrit dans la 
durée, depuis 2017, par liens de confiance des principaux successifs ayant éprouvé les pratiques 
de rencontres collectives Collège-familles-acteurs de la Cité.  

Le collège se projette dans son ouverture sur le quartier par rénovation du bâti. 

Des représentantes de parents d’élèves du collège se constituent en l’association « Compli’Cité ». 
Elles obtiennent un local dans le collège et dans le Local Collectif Résidentiel géré par la Maison 
de quartier proche. Le REAAP8 finance leurs activités et développement. 

La Ville de Cergy finance durablement l’appui d’« École et Famille» aux professionnels dans leurs 
volontés de coéducation et choisit de concentrer une partie de son action de parentalité sur le 
quartier des Coteaux. Une coordination s’organise à la maison de quartier des Linandes en lien 
avec la coordinatrice REP et deux des cinq écoles élémentaires. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

12.3.2. Démarche  

A la demande du principal, le pôle projets organise la coordination des acteurs locaux avec : 
- La co construction dès la rentrée scolaire d’une feuille de route des occasions de 

rencontres avec les familles. 

- L’accompagnement de l’animation de cafés des familles par les représentantes de parents 

d’élèves 

- Une courte formation au « réseau des familles » pour la recherche de stages 

                                                           
8 Réseau D'écoute D'appui Et D'accompagnement A La Parentalité 
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 Partant des rencontres institutionnelles des parents avec le collège, les associations partenaires 
du collège articulent leurs interventions direction des parents 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Chaque « café des familles » animé par l’association de parents d’élèves est préparé en amont et 
discuté en aval avec des professionnels dont le principal du collège. Ils sont co-animés dans le 
hall d’accueil avec une professionnelle de l’association « École et Famille » au moment de la 
remise des livrets. Les thèmes retenus sont : « t’as fait tes devoirs ? » lors de la première remise 
et « Parents, Enfants, comment grandissons-nous ensemble ? » lors de la deuxième. 

 

À la demande des professionnels et bénévoles des associations partenaires du collège, «École et 
Famille» donne une courte Formation à l’utilisation du « Sociogénogramme »9 pour construire 
avec des élèves de troisième le réseau des professionnels de leur famille pour leur recherche des 
stages. 

 

À la manière de ce qui se fait dans le collège, le pôle projets d’ « École et Famille» participe à 
« coordination parentalité » pilotée par la chargée de mission parentalité de la Ville et la 
responsable de la Maison de Quartier. Deux écoles y demandent du soutien pour la mise en place 
de cafés des parents. Les travailleuses sociales de la CAF soutiennent l’une, l’association 
Compli’Cité la Seconde. « École et Famille » accompagne le référent Famille de la maison de 
quartier dans l’organisation et la co animation d’une soirée parents-enfants « jeux, avec et sans 
écrans » à la Maison de quartier. 

                                                           

9 Le ”Sociogénogramme” est un outil de représentation graphique des liens entre les membres d’une famille, entre ceux-ci et des 

professionnels, entre professionnels, entre institutions. Outil élaboré et marque déposée par le Dr Jean Marie Lemaire Lemaire 

(UIPO n°009122326) https://concertation.net/ 

 

https://concertation.net/
https://concertation.net/
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12.3.3. Effets   

A l’issue de cette année scolaire, les représentantes de parents d’élèves sont en capacité 
d’animer seules les cafés des familles éprouvés avec « École et Famille ». Elles maintiennent leur 
souhait d’un tiers lors des préparations et retours d’expérience avec les professionnels du 
collège. 

La médiatrice de Citéo a trouvé trois stages avec des élèves sans solution à l’appui de leur « carte 
du réseau professionnel »  

La coordination parentalité locale se pérennise avec des actions dans les écoles, dans le quartier 
et à la maison de quartier. 

Le pôle projets d’ « École et Famille » est clairement positionné en appui, laissant toute la place 
aux initiatives des acteurs locaux dans la réalisation des actions avec le public.  

 

12.3.4. Perspectives 

L’articulation des coordinations, au collège et en maison de quartier semble souhaitable en 
perspectives. La coordinatrice REP, présente dans ces deux espaces, développe des actions pour 
accompagner les parents dans la liaison entre le CM2 et la 6ème. Le Conseil Ecole Collège, s’il 
s’ouvrait sur cet axe aux acteurs du quartier, pourrait favoriser la synergie envisagée. 

 

 Vernouillet : animer toute une ville autour d’un 

projet Ecole Famille Cité 

12.4.1. Constats de départ  

La directrice de la Politique de la ville et de la cohésion sociale à la mairie de Vernouillet qui avait eu 
l’occasion de travailler avec « École et Famille » lorsqu’elle était déléguée du préfet dans le Val-d’Oise 
relaye la volonté de la municipalité « d'approfondir les liens aux parents » pour le bien-être et la réussite 
scolaire des enfants. 

« École et Famille » propose fin août une démarche de partenariat avec l’Éducation nationale, les 
représentants de parents d’élèves et les associations.  

12.4.2. Démarche  

La méthodologie type du pôle projets est approuvée en groupe de pilotage constitué d’élus et agents de 
la municipalité (dont le PRE et le centre socioculturel), de l’inspectrice Éducation nationale, de directrices 
d’écoles (dont l’école située en QPV), de la principale du collège, d’une représentante de parents d’élèves 
et d’une présidente d’association : 

1. Premiers contacts : recueil de la demande, exploration du territoire, constitution du groupe de 

pilotages, ébauche d’une feuille de route concertée et constitution d’un collectif de travail pluri 

institutionnel. 

2. Analyse concertée des rencontres Ecole – Famille – Cité existantes et choix d’actions à mettre en 

œuvre 

3. Préparation, mise en œuvre d’actions collectives ou spécifiques avec les familles 

4. Retour sur expériences : mutualisation, transferts méthodologiques et perspectives 

Trois ateliers sont organisés par groupes homogènes de professionnels pour entendre leurs attentes et 
recenser les occasions de rencontres avec les familles existantes. Ils se rassembent dans : 

- L’unique collège de la ville 

- Une école pour les trois écoles de la ville 

- Le centre socioculturel pour les services municipaux et associations. 
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Début décembre, l’engagement de chacun des groupes d’acteurs pour la relation avec les familles est 
valorisé en groupe de pilotages à la mairie. Les 17 pistes de partenariat Ecole-Famille-Cité recueillies dans 
la phase précédente sont discutées et priorisées. L’intervention de l’association est positionnée 
pour « travailler le volet familles de la liaison CM2 6ème en vue de construire un « calendrier perpétuel 
des rencontres écoles-familles-collège » » (extrait du compte rendu). 

 

Un café des familles « l’entrée en 6ème… parlons-en » est 
organisé en équipe projet dans la salle polyvalente de l’école 
située en QPV. 

Après que l’élue souhaite la bienvenue à tous, les 
professionnels se présentent et la principale du collège 
décrit les occasions de rencontres à venir pour les parents de 
CM2. Les 88 participant.e.s s’organisent en sous-groupes 
constitués de professionnels du collège, professionnels des 
écoles, professionnels de la ville, parents d’élèves de 6ème , 
élèves de 6ème , parents et élèves de CM2. Ils échangent sur 
ce qui va changer ? Ce qui va rester pareil ? Les craintes et 
les questions des parents et enfants de CM2 ? 

La principale et les professionnels du collège répondent aux 
dernières questions en plénière avant de se retrouver pour 
un pot de l’amitié. 

 

 

 

 

 

12.4.3. Effets  

Lors du retour d’expériences qui s’est tenu fin juin en équipe projet, les partenaires partagent que cette 
expérience : 

- Favorise la mixité sociale, explicite l’engagement de l’Ecole pour la sécurité affective des élèves 

et de leurs parents, ouvre l’expertise des professionnels à celles des parents et enfants, donc, crée 

un climat de confiance propice au dialogue nécessaire à la coéducation.  

- Ne permet pas de rassurer tout le monde et des accompagnements spécifiques sont nécessaires 

en aval 

- Qu’il est contre-productif de minimiser des risques et préférable de décrire ce qui a été fait avant 

d’ouvrir à la contribution de chacun pour les prévenir à l’avenir. 

La ville demande le renouvellement de cette expérience pour la pérenniser. Les objectifs du partenariat 
sont complétés de l’enjeu de rassurer les parents lors de la prise d’autonomie de leurs enfants devenant 
préadolescents. Ce sens, il est souhaitable dans ce qui s’apparente à un rituel de passage, de donner une 
plus grande place aux grands frères et sœurs ainsi qu’aux représentants de parents d’élèves. Le Maire de 
la Ville vient en fin de réunion remercier les acteurs du projet et demander son ouverture aux parents de 
CM1 pour inscrire le café des familles dans l’accompagnement des élèves vers le collège public. 
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 Les « Ateliers regards croisés » construits avec la 

Ville de Lyon 

 

La première convention de partenariat singée avec la direction de l’Éducation de la ville de Lyon remonte 
à 2018, après constat d’éléments forts de convergence concernant la participation des membres des 
familles aux accompagnement qui les concernent. 
Ce principe directeur animait notamment le dispositif de droit commun de « Veille éducative » initié 
depuis de longues années par la Ville. 
 
Des temps de formations et d’accompagnements de projets de coéducation ont permis depuis : 

 D’intervenir dans le séminaire annuel des Equipes médicosociales scolaires : juillet 2019 

 La sensibilisation des Animateurs de Réussite éducative du territoire : personnels EN et ville de 
Lyon réunis et la refonte d’outils du PRE comme la fiche d’entrée en parcours PRE : 2020 

 De faire émerger le besoin d’animation de « Concertations Ecole Famille Cité » dans les quartiers 
prioritaires de la ville couverts par le PRE, à partir de situations complexes d’enfants-élèves : 2021 

 
Après une année 2021-2022 dense en ateliers interinstitutionnels Ville-Éducation nationale-Associations, 
les ateliers ont été officiellement adoptés sous le terme d’« Ateliers regards croisés ». 
L’équipe PRE a produit depuis lors 2 guides à destination des professionnels intervenant sur le territoire : 
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 Ateliers inter acteurs à partir des besoins de 

développement des enfants et des adolescents, Cité 

éducative de Villiers le Bel 

12.6.1. Des Sciences de l’Éducation à l’épreuve du terrain 

Dans le rapport d’activité 2020-2021, nous développions la réalisation d’un guide d’entretien avec des 
parents, basé sur l’approche écosystémique des besoins de développement des enfants proposée par les 
travaux universitaires de Pourtois et Desmet10. 
 
Voici l’introduction du guide, rédigée en juin 2021 par le Chargé de Mission Cité éducative de la ville alors 
en poste : 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

12.6.2. Vers un outil de coéducation ? 

En 2022-2023, nous avons, avec l’accord des pilotes de la Cité éducative, choisi de partager cet outil, initié 
sur le territoire, avec des acteurs institutionnels et associatifs. 

                                                           
10 Document réalisé dans le cadre de la recherche-action « Parents partenaires de l’éducation », financée par le Ministère de 
l’Enseignement obligatoire de la Fédération Wallonie-Bruxelles et mise en œuvre par l’Université de Mons (2009-2013) Directeurs 
de recherche : Jean-Pierre Pourtois, Huguette Desmet, Willy Lahaye - Collaborateurs : Vanessa Della Piana, Marcelle Houx, Bruno 
Humbeeck  
Pour favoriser la coéducation entre enseignants et parents, il est essentiel de se centrer sur le développement psychosocial de 
l’enfant. Mais qu’est-ce que cela signifie concrètement ? 
Le « modèle des besoins et des pédagogies » permet de mieux comprendre cette notion : 12 besoins essentiels sont au 
fondement du développement psychosocial de toute personne. Ces besoins se répartissent dans 4 dimensions : affective, sociale, 
cognitive et de valeurs (conative). 

 

Paroles de parents de la Cité éducative de Villiers le Bel sur le développement complet de l’enfant 

La ville de Villiers-le-Bel a été labélisée Cité éducative en 2019. 

L’action éducative relève d’une grande diversité d’acteurs et reste le meilleur atout des enfants et 

des jeunes des villes et quartiers populaires pour faire mentir le déterminisme social et permettre à 

chacun de bien grandir, de s’épanouir et de s’insérer professionnellement. 

La Cité éducative de Villiers-le-Bel se donne pour objectif d’y contribuer en fédérant les acteurs du 

parcours de cette réussite en favorisant leurs enrichissements mutuels par l’échange et en valorisant 

les initiatives et les actions concourant au développement complet de l’enfant et du jeune 

beauvillésois de 0 à 25 ans. 

Pour y parvenir, nous avons besoin de la mobilisation et de la compétence de tous les acteurs, 

partenaires associatifs, professionnels de la Ville, de l’Éducation nationale et surtout des principaux 

concernés : les enfants, les jeunes et leurs familles. La Cité éducative doit pouvoir se construire avec 

vous. 

C’est pourquoi nous vous sollicitons aujourd’hui. L’objectif, à travers ce questionnaire, est de 

recueillir vos façons de faire avec vos enfants. Et ce pour pouvoir proposer des actions qui 

correspondent aux besoins et aux attentes des enfants et jeunes beauvillésois. 

Ce questionnaire a été construit entre mai et juillet 2021 avec des parents et professionnels de Villiers 

le Bel que nous remercions pour leurs éclairages. Il est organisé en douze questions qui 

correspondent aux 12 besoins de l’enfant, modélisés par les chercheurs Jean Pierre Pourtois et 

Huguette Desmet pour un « développement complet de l’enfant » à notre époque, finalité de notre 

Cité éducative. 

Vous trouverez une présentation de ce modèle en fin du questionnaire. 

 

Pour les pilotes, le chargé de mission ville, Cité éducative, juin 2021 
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La démarche s’est réalisée ainsi : 
 

2/02/2023 : 15 personnes : 8 de la ville dont les 3 Maisons de Quartiers représentées ; 5 associations ; 2 
habitantes et parents-élues FCPE.  
Nous abordons les points suivants : 

 Conflits Ecole-Famille ou conflits d’idéaux éducatifs ? 

 Quelles modalités d’implication des familles des élèves ? 

 Schéma des quatre dimensions et 12 besoins de développement des enfants 

 Partage du questionnaire créé à partir de ce modèle 

 Prochains « Petits pas » dans les pratiques dans les semaines à venir  

 
25/04/23 : visio sur ce même thème avec 20 médiateurs Citéo, issus de tout le Val d’Oise, déployés dans 
les collèges en cités éducatives 
 
25/05/2023 : atelier de retour sur expériences de l'usage du questionnaire ; 8 participants : 1 
coordinatrice REP+, 4 personnels de la ville (PRE, Cité éducative, MQ, service santé) ; 2 associations et le 
délégué du préfet, venu sur un temps partiel de l’atelier. 
 

Voici les retours des participants à la découverte et à l’usage du guide d’entretien : 
 

Pépites  Cailloux 
Bien fait, simple 

Rappel de définitions 

L’entièreté des questions dans le registre de la bienveillance / acteurs 

Englobant, non jugeant 

Toutes les entités de besoins traversées 

Questions sur la sécurité affective et sur la communication, originales 

Ouvre le dialogue sur les valeurs transmises 

Permet aux parents une prise de recul et de parler de l’enfant d’une 

autre manière :(question de la considération, notamment autour des 

talents 

Questions sur les récompenses : Qu’en faire ?  

Les décortiquer en Savoirs / savoir-faire/ savoir-être ? 

 

Se l’approprier prend du temps  

 

la Question : « Quel espoir en chacun des enfants de la 

famille » peut être délicate à tenir par le professionnel 

de 1ère ligne 

 

 Quelles évolutions du Pôle ? 

Nous sommes encore dans une phase d’après COVID, en train de « retricoter » et consolider le maillage 
co éducatif qui soutenait précédemment un climat scolaire suffisamment bon pour donner aux élèves 
l’envie d’apprendre. 

Les expériences de travail de réseau présentées cette année se situent à une échelle territoriale large. 
Elles prennent en compte les enjeux inter institutionnels et professionnels et conservent la focale sur la 
justesse dans les relations entre professionnels et familles pour le développement complet des enfants – 
élèves 

Comme cette année, nous continuerons de valoriser l’engagement des représentants de parents d’élèves 
comme témoins vigilants, voire approbateurs et forces de propositions.  

Les préoccupations du moment nous poussent vers l’organisation de rencontres collectives portant sur la 
prévention du harcèlement sous toutes ses formes. 

Le renouvellement, pour la troisième année consécutive, d’actions au sein de la Cité éducative 
d’Argenteuil permettra d’enrichir la Formation-Action aux pratiques de réseau Ecole-Famille-Cité qui s’y 
déploie avec des actions d’accompagnement de projets de coéducation, en proximité, dans des 
établissements scolaires. 
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 Le contexte d’intervention du Pôle 

Si la mission de scolarisation durable existe à École et Famille, c’est grâce à la signature, en 2017, de la 
convention cadre interministérielle. Cette convention a permis une mise en lumière et une 
reconnaissance au niveau national d’une méthodologie de travail qui prend soin des liens à différentes 
échelles entre l’École, la Famille et la Cité, parfois plus avec l’un mais toujours en gardant à l’esprit le 
« travail thérapeutique de réseau ».  

Parmi les cosignataires de cette convention, il y a la Délégation Interministérielle pour l’Hébergement et 
l’Accès au Logement – DIHAL, qui a pour mission la résorption des bidonvilles au niveau national en 
France. Depuis quelques années, la résorption des bidonvilles est vue de manière globale avec un 
accompagnement social, professionnel, médical et scolaire. Au niveau du Val d’Oise, en 2020, la DIHAL 
choisit École et Famille pour accompagner scolairement les enfants et leur famille. Pour la connaissance 
du public, la DIHAL fait le pari que l’association est en mesure de trouver des partenaires grâce au travail 
en réseau et en s’appuyant sur des outils dont « Sociogénogramme ». Ainsi dès octobre 2020, la DIHAL 
mandate École et Famille pour intervenir auprès des enfants vivant en squats et bidonvilles pour les 
accompagner de manière durable dans leur scolarisation. La DIHAL délègue des crédits à la Préfecture du 
Val d’Oise (DDETS) qui finance École et Famille et propose des COPIL et des bilans au long de l’année civile.  
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 Objectifs et moyens du Pôle  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Cette année scolaire, l’équipe de la scolarisation durable a vu arriver une troisième chargée de 
mission. Voici un aperçu des missions qui leurs sont demandées : 

 

 

1. Prise de contact avec les partenaires impliqués dans l’accompagnement des publics   

2. Visites sur sites, dialogue et bases de confiance réciproque avec les habitants des bidonvilles 

3. Animation d’ateliers sur site pour les enfants et pour les parents : représentation, sens de l'école  

4. Accompagnement physique des habitants dans le processus d’inscription et d’assiduité scolaires 

5. Participation à l’accompagnement des équipes dans l’accueil et l’inclusion scolaires 

6. Suivi de l’assiduité et du parcours scolaires des enfants-élèves, en lien avec ses responsables éducatifs 
et les interlocuteurs professionnels et bénévoles mobilisés par leurs situations : rdv individuels, relais 
de confiance vers des structures de proximité, rencontres entre enfants, entre familles, entre familles 
et professionnels  

7. Relais de confiance vers le nouveau territoire de vie et lieu de scolarisation quand une famille 
déménage 

 

Afin de pouvoir assurer ces missions, nous rencontrons de nombreux partenaires, que ce soit en amont 
ou en aval de l’inscription à l’école.  

Voici un aperçu de notre réseau partenarial : 

Plus concrètement, l’activation nous peut nous arriver par : 
 Les partenaires 

 Les établissements 

 Les familles 
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 Les chiffres clés 2022-2023 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

 

 

 

 

 

 

95 : 20 sites et 12 communes lieux de vie 

Nombre d’enfants accompagnés : 139 
 

0-3 ans : 4 dont 1 en TPS 

3-6 ans : 40 

6-12 ans : 50 

12-16 ans : 41 

16-18 et + : 4 
 

Détails / sites ci-dessous 
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 Les points saillants 2022-2023 

13.4.1. Déploiement de la scolarisation durable sur l’est du Val d’Oise 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Témoignage d’Elise Chérif, chargée de mission depuis le 8/11/2023 dans l’Est du Val d’Oise : 3 vignettes 

Chargée de mission à la scolarisation durable est un travail en réseau avec les familles, les enfants en 
situation de logement précaire et les partenaires institutionnels et associatifs mobilisés par leurs 
situations.  

Mon poste se situe dans l’Est du Val d’Oise. Premières constatations : la grande précarité ; bidonvilles aux 
bords des routes ou dans des bois très boueux, sans accès à l’eau, ni à l’électricité, ni aux soins médicaux, 
avec très peu de ressources économiques.  

Il a fallu s’adapter : Connaitre les terrains, se présenter aux familles pour établir un lien de confiance afin 
de les encourager à scolariser les enfants ; découvrir les partenaires des différentes villes.  

Situation 1 : une adolescente en rupture de scolarité 

Lors d’une visite sur l’un des terrains avec la maraude mixte, j’ai fait la rencontre d’une mère et de sa 
jeune fille vivant dans un squat, une maison abandonnée sans eau, ni électricité, ni sanitaires, ans 

Nombre d’établissements scolaires : 38, sur 12 communes différentes du 95 

 Ecoles maternelles : 10 

 Ecoles élémentaires : 13 

 Collèges : 12 

 Lycées et centres de formation : 3 
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fenêtres. Cette jeune fille, âgée de 15 ans, avait le souhait de retourner à l’école et de vivre dans des 
conditions matérielles plus décentes. Après plusieurs entretiens au CIO de Sarcelles et au Bureau de 
l’association Acina, à Goussainville, la jeune fille nous a expliqué son histoire depuis l'âge de 5 ans, après 
que sa mère l’ait récupérée dans la famille d’accueil où elle était confiée depuis l’âge de 3 mois, en 
Roumanie. Arrivée en France avec sa mère à 5 ans, elle a toujours vécu dans des bidonvilles et squats. 
Déscolarisée depuis la classe de 5ème suite à l’évacuation d’un bidonville, d’où a résulté la perte de leurs 
papiers administratifs. La jeune fille a pris contact avec moi et formulé la demande d’être confiée à la 
Protection de l’Enfance, dans une Maison d’enfants à caractère social (MECS) et de retourner à l’école.  

En binôme avec une travailleuse sociale d’ACINA, nous avons accompagné la mère et la fille pour lui 
permettre d’être placée provisoirement, avec l’accord de sa mère.  

Nous avons contacté l’association Olga Spitzer. Après un rendez-vous pour faire le point de la situation de 
la jeune fille, nous avons découvert qu’elle vivait aussi dans un milieu de violences intrafamiliales. Une 
note sociale commune a été rédigée avec la collègue d’Acina et un travail pour la scolarisation de la jeune 
fille entrepris. La CRIP11 a accepté le placement volontaire provisoire dans une MECS, à Montmorency.  

Puis nous avons fait le point à l’ASE12 de Sarcelles et relayé la décision de la jeune fille de  retourner vivre 
avec sa mère.  

Le travail en réseau est important, avec la participation du CIO de Sarcelles, de l’association Olga Spitzer 
(pour l’historique familial de la famille), de la CRIP pour le placement, de l’ASE de Sarcelles, de la directrice 
et de l’éducateur référent de la MECS de Montmorency. A ce jour, la jeune fille a pu partir en vacances, 
pour la première fois de sa vie, faire des activités avec d’autres jeunes gens de son âge. Elle peut voir sa 
mère quand elle le souhaite, avec l’autorisation de la directrice et la reprise de sa scolarité a pu se faire 
avec l’aide de son éducateur et la mienne. Une mère et ses 4 jeunes enfants : un chemin administratif et 
sanitaire vers l’école 

Les évacuations de terrains, fréquentes dans l’Est du département, ont fait que certaines familles ont été 
placées à l’hôtel dont l’une d’entre elles, une mère élevant seule 4 enfants, souhaitait scolariser ses deux 
ainés, l’un en grande section et l’autre en petite section de maternelle. 

J’ai accompagné la mère de famille pour l’inscription à la mairie. L’affectation a été immédiate, assortie 
d’une aide pour la cantine car la maman n’a aucun revenu. Faute de médecin à la PMI de Goussainville 
depuis 2 ans, la mairie a pu m’orienter vers le Centre municipal de Santé avec un rendez-vous deux 
semaines plus tard pour la mise à jour des vaccins, l’établissement du pass dentaire, du pass pour la 
pharmacie et d’un suivi régulier en l’absence de carte vitale, cmu-c, et d’AME13. Il faut toute une 
communauté éducative pour soutenir des scolarisations en contexte d’évacuations successives … 

Inscription et accompagnement d’un jeune garçon dans un collège en 6ème UPE2A-NSA14, entretien avec 
la professeure principale en présence des parents. Visite du collège, présentation de l’ensemble des 
enseignants, de l’infirmerie, du Principal, de la Principale adjointe et entretien avec l’assistante sociale du 
collège pour une aide financière pour les fournitures scolaires, la cantine, frais de transport.  

Travail en collaboration avec la professeure principale pour faciliter l’intégration du jeune collégien dans 
sa classe. Suivi de sa scolarité et de ses absences, soutien et accompagnement lors de l’évacuation de leur 
bidonville situé au bord d’une route nationale à Sarcelles.  

Notons qu’il y a eu beaucoup d’évacuations au début de l’été 2023. Certaines familles ont pu avoir une 
injonction de nuitées à l’hôtel ; d’autres changent régulièrement de terrain, à chaque visite de police. 
Certaines familles ont changé de département et/ou sont retournées en Roumanie. 

        

                                                           
 

  
19 Cellule départementale de recueil de traitement et d'évaluation  
12Aide sociale à l’Enfance 
13 Aide médicale d’état 
14 Unité pédagogique pour élèves allophones arrivants, non scolarisés antérieurement 



 

Page 52 sur 84 

13.4.2. Les préjugés : un frein à la scolarisation des enfants vivant en 
bidonville 

« Ils sont tous roumains » « Ils sont nomades » « Ils ne se mélangent pas aux autres » « ils préfèrent 
mendier » « ils n’éduquent pas leurs enfants » 

Les préjugés envers le public ont pu être un moteur pour une chargée de Mission à la scolarisation durable 
qui, ne supportant pas d’en avoir, a pu les dépasser en allant vers les Roms. Elle a appris à mieux les 
connaitre et, désormais, ces préjugés se sont dissipés. Il lui importe beaucoup aujourd’hui de sensibiliser 
nos différents partenaires à la connaissance spécifique du public que le Pôle accompagne.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

A Villeron (95), début 2023, 300 habitants pénètrent dans un camp de Roms, détruisent les habitations et 
parviennent à les chasser, contraignant la commune à raser le campement à la pelleteuse.  

 

 « La raison, le jugement, viennent lentement, les préjugés accourent en foule. » (Jean-Jacques Rousseau). 

 

 

 

 

 

 

 

 

« Les connaissances adoucissent les préjugés. » (Proverbe Américain) 

 

 

 

 

 

 

 

Le Collectif National Droits de L’Homme Romeurope publie 
un livret pour déconstruire les principaux préjugés, ancrés 
dans l’opinion publique, sur les ressortissants européens 
vivant en condition de grande précarité en France et que 
l’on appelle « Roms ». Cet outil vise aussi à permettre au 
public de s’informer davantage sur les réalités vécues par 
ces personnes. 
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13.4.3. L’accès à la Santé : un frein …et un levier ! 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

13.4.4. Dépistage de tuberculose sur le bidonville Fond de Vaux  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

  

 

 

 

 

 

 

 

Les problématiques de santé que rencontrent les familles sont des freins 
à la scolarisation des enfants, plus particulièrement à leur assiduité 
scolaire. En tant que Chargées de mission, nous avons été amenées à 
soutenir des partenaires de santé dans la mise en place d’actions 
collectives de sensibilisation, de dépistage et d’accompagnement des 
familles aux rendez-vous médicaux. 

Les abcès dentaires, les dents cariées, les problèmes de vue, la 
tuberculose, le défaut de vaccination ou de justificatifs, les maladies 
d’hiver impactent les enfants dans leur scolarité. 

Il en est de même pour le défaut de médecin traitant, de couverture 
santé, des délais de prise en charge de structures de droits commun 
(PMI, CDDS, la PASS…). 

Les principales actions de cette année sont deux dépistages : l’un, bucco-
dentaire mis en place par l’ARS95, et l’autre, de la tuberculose, mis en 
place par le CDDS 95. 

Un cas de tuberculose recensé sur un bidonville a permis un dépistage de la tuberculose sur le terrain. Cette 
action a pu être menée grâce à la collaboration de différents acteurs de terrain. : Cdds, Asav, Croix rouge, 
Bénévoles ATD quart monde, Médecins du monde et « École et Famille ».  

Notre collaboration à cette action a permis : 

Sur un plan sanitaire : 

-de dépister des cas de tuberculoses sur le terrain 

-de proposer des examens complémentaires de soin pour les cas positifs ou de doute 

-de mener à des hospitalisations 

Pour notre pôle : 

-De développer notre lien avec le CDDS, un partenaire très important dans la mission de scolarisation, 
notamment pour la mise à jour des vaccins et la vaccination des enfants. 

-d’Accroitre notre travail en collaborations avec d’autres associations  

-Proposer des espaces de jeux ponctuels aux enfants sur le terrain 

-Recenser des demandes d’inscription à l’école 
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13.4.5. Le dépistage bucco-dentaire sur le bidonville dit « chemin des 
mérites » 

Partant du constat que 80% des enfants des terrains sont multi-cariés avec, pour certains, des abcès et 
que les maux dentaires sont une cause fréquente d’absentéisme à l’école, nous avons soutenu l’assurance 
maladie dans le dépistage proposé aux familles sur ce bidonville Nous avons aidé à la sensibilisation du 
public à la démarche en travaillant avec plusieurs associations présentes : Croix rouge, Atd Quart Monde, 
Médecins du monde, Advog et ASAV. Les familles ont pu également bénéficier ce jour-là d’un espace, où 
des conseillères de la CPAM pouvaient mettre à jour ou ouvrir leurs droits à la Sécurité sociale. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Notre collaboration à cette action a permis : 

Sur un plan sanitaire, de : 

-dépister des cas de problèmes dentaires 

- proposer des examens complémentaires de soin  

- mettre à jour ou ouvrir les droits SS 

 

Pour notre pôle, de : 

-Développer notre lien avec La Caisse primaire d’assurance maladie et d’autres associations présentes 

-Proposer des espaces de jeux ponctuels aux enfants sur le terrain 

-Recenser des demandes d’inscription à l’école 

13.4.6. Les ateliers enfants pour soutenir les apprentissages dans un bain 
de langues 

 

Pendant l’année scolaire 2022/2023, deux types d’ateliers ont été mis en place par l’équipe de la 
scolarisation durable avec des enfants vivant sur le bidonville dit « la Patelle » à Saint-Ouen l’Aumône. 

 
1) Un atelier enfants mis en place dans les locaux d’ « École et Famille» 
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-L’atelier a été proposé à 8 enfants d’âge primaire, en attente d’affectation ou scolarisés depuis peu. 

-Les mercredis matin de 9h30 à 12h30. 

-Ils ont été animés par une Chargée de mission à la scolarisation durable et une Professeure des écoles 
bénévole, à la retraite. 

- Contenus : Graphisme, lecture, activités manuelles, dessins, jeux de société…en lien avec les 
enseignants des enfants scolarisés. 

 

   

 

 

 

 

 

 

 

 

 
2)  Un atelier pour les plus petits, à domicile à objectifs de préscolarisation 

 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Les objectifs : 

-Avoir une attention particulière aux plus jeunes (2 – 6 ans) 

-Favoriser une scolarisation plus tôt 

-Accéder à un bain de langue française  

-Ouvrir vers l’extérieur (bibliothèque, média- et ludothèques) 
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13.4.7. Quelques animations et sorties proposées aux enfants cette 
année 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Animation avec les Clowns sans frontières sur le bidonville la Patelle le 28/04/2023 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 Spectacle au Théâtre de l’Imprévu, SOA, le 10/05/2023 Bibliothèque 01/03/2023 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Visite à la ferme d’Ecancourt 28/06/2023                   Spectacle de Noël Advog 21/12/2022  
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 Les perspectives du Pôle 

13.5.1. Accompagner les parents auprès des plus jeunes 

Les Chargées de mission poursuivent leur action avec l’idée de prioriser les plus jeunes (0-3 ans). Plus les 
parents verront évoluer leur enfant sur des lieux de rencontre parents-enfants, médiathèque, …  plus ces 
parents échangeront avec d’autres professionnels intervenants auprès des plus jeunes, plus ils se 
sentiront en confiance pour envoyer leurs enfants à l’école maternelle 

13.5.2. Réfléchir à plusieurs « aux trous dans la raquette » 

 

Lors de notre rencontre du 18/09/2023 avec le Casnav 95, nous avons abordé le fait que beaucoup 
d’enfants RRoms qui arrivent au collège ne savent ni lire ni écrire, bien qu’ayant passé plusieurs années 
sur le territoire français. Partant de ce constat commun, nous avons proposé d’innover pour aborder cette 
problématique en soutien d’établissements scolaires du second degré. L’idée de la création d’un dispositif 
pilote sur un collège a émergé. L’équipe de la scolarisation souhaite appuyer cette initiative du Casnav 
dans ce projet pour l’année scolaire à venir. 

13.5.3. Accompagner les grands jeunes 

Lorsque la scolarité arrive tard, pour certains, ou bien, pour d’autres, sortis tôt du système scolaire pour 
maintes raisons et qui souhaitent se former pour gagner leur vie, les Chargées de mission vont mettre 
davantage l’accent sur la facilitation de l’entrée dans le monde de la formation et du travail. 

En effet, ces grands jeunes servent de modèles aux plus jeunes en leur ouvrant les champs du possible. 
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 Transmissions internes en Thérapie contextuelle : 

focus sur les fratries 

 

La thérapie contextuelle irradie diverses pratiques à vocations thérapeutiques. Au cours de 2 journées 

d’atelier, nous avons choisi cette année d’approfondir des pistes thérapeutiques au sein de fratries.  

 

Public : les 9 permanents ; des Parents-Relais bénévoles ; le président ; des consultant.e.s prestataires ou 

bénévoles, soit au total 20 personnes  

Objectifs :  
 Partager un socle de connaissances, de principes directeurs et postures basés sur la thérapie 

contextuelle, étayage majeur de l’association « École et Famille » depuis son origine, mentionné 

dans les statuts 

 Approfondir le questionnement contextuel à partir de situations concrètes mobilisant les 

personnes participantes. 

  

 Formation-Action d’acteurs de première ligne, non 

soignants, au bien-être mental 

14.2.1. Emergence de l’action depuis 2020 

 

Engagée initialement sous forme d’expérimentation, en sortie du confinement sanitaire de 2020, en 
direction d’un public de jeunes gens vivant en QPV de l’agglomération de Cergy-Pontoise, la Formation –
Action s’est, depuis, étendue. A d’autres territoires et d’autres publics au soin de la CACP. 

Elle s’est construite sous forme d’un processus de formation-action, en lien avec le PSYCOM, Centre de 
ressources national en santé mentale15 et ses outils ainsi qu’avec la Coordinatrice du Conseil local de santé 
mentale (CLSM) de l’agglomération de Cergy-Pontoise, sur la base d’une expérimentation menée en 2019 
par le CLSM de l’Est-valdoisien. 

Jusqu’à devenir, progressivement, une action structurante de la politique territoriale de Prévention et 
Promotion en santé mentale, désormais soutenue, depuis 2022, par des financements de l’Agence 
régionale de santé (ARS Ile de France, direction départementale Val d’Oise). 
 

Phase 1 : 2020-2021, en sortie de confinements sanitaires, sur programmation Politique de la ville de la 
CACP 
 
Phase 2 : 2021- 2022, avec les objectifs suivants : 

Rendre progressivement ce programme accessible à l’ensemble de la population de l’agglomération de 
Cergy-Pontoise 

Pérenniser ce projet expérimental par un financement de droit commun (APP – DDARS) 
Spécificités de la phase 2 

 Publics cibles : collégiens + lycéens – Cergy et Saint Ouen l’Aumône 
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 Public secondaire : acteurs locaux intersectoriels impliqués auprès de ces publics : 
intra et extra scolaires 

 

Phase 3 : 2022- 2023 
 
Spécificités de la phase 3 : de l’expérimentation à un programme structuré 
Objectifs : 

 Soutenir le déploiement du programme structuré sur l’ensemble de l’Agglomération de Cergy-Pontoise 

Coopter de nouveaux acteurs intersectoriels locaux 

Pérenniser la démarche de Retour sur expérience (RETEX) 

14.2.2. Démarche 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Pilotage : 
 Une phase de préparation du projet avec le Conseil Local de Santé Mentale sur 4 rencontres 

 Une rencontre avec le Psycom autour du projet d’outil Kamishibaï-théâtre d’images, destiné au 

public des enfants de cycle 2 : mise en lien avec des professionnels (Enseignants, animateurs) et 

des bénévoles animant des temps avec des enfants pour tester l’outil et effectuer des 

propositions d’évolution-amélioration   

 Des temps de pilotage en visio : d’une part, avec le CLSM, Psycom et l’ARS 95 pour un point 

d’étape ; d’autre part, avec Promosanté IDF pour une présentation à l’échelle francilienne 

 Participation au Conseil national de la santé des jeunes (co portage Ministère de la santé + ANCT) 

 Co construction d’une méthodologie d’intervention en lycées avec la coordinatrice du CLSM, la 
direction et les pilotes de la Cité éducative de Cergy présentée ci-après : 
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Méthodologie de travail élaborée avec des établissements scolaires, à partir de la demande de ces 
lycées : 
 
Le projet se déroule en plusieurs étapes : 
 

1. Dans un premier temps, tous les personnels des établissements (administratifs et enseignants) 
qui le souhaitent peuvent participer à l'une des sensibilisations à l'outil « Cosmos Mental » 
animée par l'association « École et Famille », temps de sensibilisation communs à d'autres 
villes de l'agglomération de Cergy-Pontoise et à d'autres professions. 

2. Dans un second temps, l'association « École et Famille » intervient en intra établissement, en 3 
phases : 

2.1 une rencontre pour affiner le projet avec la direction et des personnels volontaires : choix de 
3 classes maximum retenues comme "tests". L'intervention d’« École et Famille » est un 
accompagnement vers l'autonomisation progressive de la gestion du projet. 

2.2 auprès des personnels sensibilisés : accompagnement dans la prise en main et le 
déploiement de l'outil « Cosmos Mental » avec les classes "tests" 

2.3 : retour sur expériences entre professionnels après les interventions dans les classes 

3. : Participation à 1 temps de mutualisation échelle Agglo CACP, interinstitutionnel, co animé 
par « École et Famille », la coordination du Conseil local de Santé mentale de l'agglo, le centre de 
ressources national Psycom. 

 
Sensibilisations 

 

 Janvier : 2 présentations du projet avec les infirmières scolaires des bassins de Cergy (25 
personnes) et Pontoise (22 personnes) 

 10/02 : 2 sessions de sensibilisation au cosmos mental (12 participants) + réunion avec le cadre 
socioéducatif de la Maison hospitalière de Cergy (4 participants) 

 14/02 : 2 sessions de sensibilisation au cosmos mental (12 participants) 

 31/03 : 2 sessions de sensibilisation au cosmos mental (33 participants) 

 
Ateliers d’appropriation, à la demande, avec l’association « École et Famille » 

 

 Janvier : Première rencontre au lycée Edmond Rostand de St-Ouen l’Aumône (SOA) avec : 3 CPE, 
2 infirmières scolaires, 2 assistantes sociales scolaires 

 16/02 : Lycée Edmond Rostand, St-Ouen l’Aumône choix des classes et préparation (5 
participants, CPE, AS scolaire, infirmière scolaire et 2 intervenants EF) 

 17/02 : Travail avec la coordinatrice du CLS de Eragny et préparation commune d’un outil de photo 
langage pour des classes à besoins particuliers 

 3/04 : préparation intervention lycée Galilée, Cergy : co animateurs, classes tests et déroulement 
des ateliers : 2 classes soit 64 élèves. 

 13/05 : préparation de l’animation du jardin du dedans (CP dédoublé en REP et 2 animateurs) 
dans l’école des Terrasses de Cergy 

 
Ateliers en direct public : en co-animations avec des acteurs de première ligne ayant participé à des 
sessions de sensibilisation : 
 

13/02 : Atelier du jardin du dedans séance 1/3 (27 participants et 2 animateurs), école G Eiffel de Neuville  
13/03 : Animation « jardin du dedans » séance 2/3 (27 participants et 2 animateurs) - Ecole G Eiffel de 
Neuville 
1703 : 2 Animations Cosmos mental au lycée Edmond Rostand (48 élèves et 6 animatrices) 
21/03 : mise en place du cosmos à la Maison hospitalière (15 participants) 
24/03 : Animation Cosmos mental au lycée Edmond Rostand (25 élèves et 3 animatrices) 
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17/04 : Animation « jardin du dedans » Séance 3/3 (13 élèves et 2 animateurs) : « les déséquilibres de la 
santé mentale et le poids du tabou. Aller mieux, se soigner et s’entraider » - Ecole G Eiffel de Neuville – 
Retours des enfants via un blog construit par l’enseignante  
26/05 : 2 ateliers (en 2 sous –groupes) classe test n°1 au lycée Galilée, 2 co animateurs professionnels du 
lycée dans chaque atelier 
12/05 : RETEX interne au lycée E Rostand avec la direction, les 2 co animatrices (CPE, Infirmière scolaire) 
22/05 : Animation « jardin du dedans » Séance 1/3 (13 élèves et 2 animateurs) : « la santé mentale : 
qu’est-ce que c’est ? » - Ecole les Terrasses, Cergy 
5/06 : 2 ateliers (en 2 sous –groupes) classe test n°2 au lycée Galilée, 2 co animateurs professionnels du 
lycée dans chaque atelier 
5/06 : Animation « jardin du dedans » Séance 2/3 (13 élèves et 2 animateurs) : « les mouvements et les 
influences de la santé mentale » - Ecole les Terrasses, Cergy 
22/06 : Animation « jardin du dedans » Séance 1/3 (13 élèves et 2 animateurs) : « les déséquilibres de la 
santé mentale et le poids du tabou. Aller mieux, se soigner et s’entraider » - Ecole les Terrasses, Cergy - 
Retours des enfants via un blog construit par l’enseignante  
 
Ateliers de retours sur expériences d’animation  
 

27/06 : Atelier de retours sur expériences d’animation entre acteurs formés en 2022-2023 (phase 3 de 
L’expérimentation). Présents : Etablissements scolaires (Saint-Ouen l’Aumône et Cergy), pédopsychiatrie 
de Pontoise, Prévention spécialisée de Vauréal, centre Psycom, coordinatrice du CLSM intercommunal. 
Pour la première fois depuis 2020, partage de retours de bénéficiaires finaux afin d’affiner encore la 
démarche 

29/06 : RETEX interne au lycée Galilée avec la direction, les 4 co animateurs (CPE, Infirmière scolaire, 
enseignants) 

 

Le Nombre de personnes bénéficiaires  

 Professionnels de première ligne en sensibilisation : 104 

Professionnels de première ligne en co-animation effective dans les établissements scolaires : 35 

Pilotes : 10 

Publics-usagers : 209 

SOIT 276 personnes au total 

 

Résultats de l’action au regard des indicateurs utilisés  

Rappel des objectifs :  

Objectif général du projet : Promouvoir le bien-être mental et le repérage précoce de la souffrance 
psychique. Favoriser une meilleure compréhension de la santé mentale dans sa globalité et outiller les 
acteurs sur le repérage des facteurs déclencheurs afin de mieux orienter /relayer l’intervention  

Objectif spécifique : Accompagner les acteurs de proximité à expérimenter l’outil « Cosmos mental » de 
Psycom dans des ateliers avec leurs publics.  

Objectif opérationnel : Déployer et pérenniser l'expérimentation, structurée et validée, en diversifiant les 
publics, les territoires, en agissant dans le milieu de vie des personnes : Bien-être mental : la santé de 
chacun.e, un droit commun !  

Rendre ce projet accessible in fine à l’ensemble :  

 du Territoire de Cergy-Pontoise  

 des Publics cibles et de la population générale  
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14.2.3. Perspectives 2023-2024  

 

Le projet a vocation à se pérenniser dans la temporalité du PTSM et du CLSM.  

Les pilotes, en fonction des premiers retours, arbitrent les modalités d’extension géographique au sein de 
la CACP. 

En 2023, en fonction du déploiement d'outils en direction du public enfants, le partenariat d'« École et 
Famille » avec l'Éducation nationale nous permettra d'approfondir le projet en contexte scolaire, en lien 
avec les services médico et socio-scolaires. L’assistante sociale scolaire mise à disposition de l’association 
par l’Éducation nationale a d’ailleurs déjà initié les liens avec le Service social en faveur des élèves (CTSS16 
départementale, CTSS des bassins de Cergy et Pontoise). 

De la convention avec l’ARS IDF, en 5 volets, avec recrutement de 0.5 ETP d’infirmier DE-thérapeute 
familial :  

 

PROGRAMME STRUCTURÉ COSMOS MENTAL  

o 6 approfondissements 

o 1 bilan phase 4 

o 1 mutualisation inter sessions 1/2/3 fin 2023 

 

JARDIN DU DEDANS : DEMARCHE EXPERIMENTALE dans 3 structures 

o 1 temps de prépa avec les Professeurs des écoles, après information-validation IEN  

o 3 temps de classe 

o 1 bilan « à chaud » + RETEX avec les enseignants  

LE TRAVAIL, EN THERAPIE FAMILIALE, SUR LES COMPETENCES PSYCHOSOCIALES CONTRIBUANT A LA 

SANTE DES ENFANTS 

 Lors du 1er entretien d’accueil-relais 

 Avec des parcours de Thérapie Familiale intégrée 

 Des Temps dédiés aux enfants au sein des entretiens familiaux   

 Des Concertations cliniques réunissant les membres d’une famille et l’ensemble du réseau 

d’acteurs qu’ils mobilisent   

 
DYNAMIQUE PARTENARIALE D’ATELIERS DE PROMOTION DE LA SANTE MENTALE  

o 2 ateliers « grand public » sur 2023-2024, réunissant des experts d’expériences, des citoyens, des 
soignants  

o Co animés par le coordinateur du Pôle Projets d’ « École et Famille » et des structures locales 
expertes en santé mentale  

 
CONTRIBUTIONS AUX RENCONTRES DU CLSM DE LA CACP : 

o 3 groupes de travail promotion et prévention en santé mentale 
o 2 groupes de travail Cité Educative de Cergy -parentalité, santé mentale des jeunes 
o 2 journées évènementielles /an : village santé, forum de la santé mentale, actions dans le cadre 

des semaines d’information en santé mentale (SISM), coordonnées nationalement par le Psycom. 

A l’issue, l’action « Cosmos mental » pourrait se transformer en formation de formateurs afin de déployer 
le programme à l’échelle départementale, avec d’autres CLSM valdoisiens. 
 

                                                           
16 Conseillères techniques, de service social en faveur des élèves et des soins infirmiers scolaires 
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  Module en Master MEEF 

« École et Famille » poursuit ses interventions « Ouvrir le regard des étudiants à la complexité du ou des 
système(s) éducatif(s) et Interroger leur posture professionnelle » du Master « Métiers de l’Enseignement, 
de l’Éducation et de la Formation, option cadres d’éducation » de la Facef, Paris 

Ainsi, les étudiants peuvent se situer dans un écosystème17, découvrir et s’essayer aux postures 
d’attention multidirectionnelle18 et de Négociation des expertises19 pour accompagner la construction 
progressive des principes méthodes et outils qui formeront leur éthique professionnelle propre en fin de 
Master. 

 

 Bilan pédagogique 2022-2023 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

                                                           

17 Bronfenbrenner, U. (1979) The Ecology of Human Development : Experiments by Nature and Design. Cambridge, MA: Harvard 
University Press. 
18 Hellal S. et Lemaire J.M. (2008). De Proche et Proche. Proximité et Travail Thérapeutique de Réseau en Algérie. Alger : Editions 
Barzakh 
19 Le Bosse Y. (2012). Sortir de l’impuissance invitation à soutenir le développement du pouvoir d'agir des personnes et des 
collectivités Québec : Editions ARDIS 
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Une convention cadre interministérielle a été signée en 2017 avec la DGESCO, l’ANCT, la DGCS, la DIHAL 
dont le pilotage s’exerce par un COPIL annuel interministériel à la Défense dans les bureaux de la DIHAL.  

Le prochain COPIL interministériel est prévu fin 2023 - début 2024- du fait d’un changement ministériel 
récent. Les différents partenaires territoriaux sont conviés à participer par une visio. 

 Quels pilotes en 2022-2023 ? 

Le représentant de l’Éducation Nationale-DGESCO est Thibaut MAINVILLE, adjoint à la Cheffe du Bureau 
de l’éducation prioritaire -relevant de la sous-direction de la performance et des politiques éducatives 
territoriales.  

La représentante de l’ANCT (Agence nationale de la cohésion des territoires) est Mme Christine Gentès, 
Bureau Petite Enfance- Éducation-Parentalité. L’ANCT soutient « École et Famille » au plan national 
depuis 2018, via une convention pluriannuelle depuis 2020. 

Le représentant de la DIHAL (délégation interministérielle pour l’hébergement et l’accès au logement) est 
Jean-Paul Bachelot, Conseiller Éducation et droits de l’Enfant. L’engagement fort de la Dihal se 
matérialise par l’attribution de 3 postes ETP au sein de l’association. De nombreuses rencontres dans 
l’année ont eu lieu avec les référents des actions de la scolarisation durable. 

La Chargée de mission Familles et Parentalité de la DGCS (Direction Générale de la Cohésion Sociale) est 
Love ANDRIEU. La responsable précédente a été rencontrée au moment des rapports ministériels de 2020 
concernant le soutien à la parentalité et les 1000 Premiers jours de l’enfant.  

  

 Quel modèle de développement ? 

Modèle d’essaimage de la structure « École et Famille » :  

Leviers du développement :  

• Un temps de présentation en amont de l’association et des objectifs du développement : 
formations et financements territoriaux envisageables 

• Un repérage d’une personne locale référente du projet 

• Des formations-actions aux « dynamiques de Réseau et de Relais École-Famille-Cité »  

• Des collectifs d’Habitants-Parents- Relais École-Famille-Cité à partir de l’existant 

• Un scénario de film animation avec une graphiste pour le site internet 

•  Nécessité d’une convention cadre départementale ou à l’échelle d’une communauté 
d’agglomérations (à l’image de la Convention Cadre Nationale Interministérielle) entre la DSDEN, 
la CAF, la Préfecture, le Conseil départemental, les Mairies et l’association « École et Famille » 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Film de présentation présenté sur notre site internet : 
https://ecoleetfamille.fr/wp-content/uploads/2022/11/2022_EEF_V2_720_Opt.mp4 

 

https://ecoleetfamille.fr/wp-content/uploads/2022/11/2022_EEF_V2_720_Opt.mp4
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 Activités en régions  

15.3.1. Nantes métropole  

Le quartier du Sillon de Bretagne de St Herblain sollicite « École et Famille » depuis 2018, d’abord pour 
accompagner un collectif d’Habitants-Parents-Relais à partir du Centre socioculturel du Sillon.  

Une Formation-Action interinstitutionnelle a commencé en 2021-2022, pour se poursuivre sur 2022- 
2023, inspirée du souhait des Habitants-Relais d’associer les professionnels du territoire.  Les principales 
institutions sont représentées à cette Formation-Action réunissant les professionnels du SILLON DE 
BRETAGNE, de la Cité Éducative et du Centre social du QUARTIER BELLEVUE de Nantes. Le pilote de la cité 
Éducative de Bellevue est venu présenter ses fonctions à tout le groupe en 2023. 

Participants : CAF 44, École primaire, Bénévoles de Bellevue, Pôle éducatif Mairie, CD 44, Oppelia Nantes 
et St Nazaire, MDPH 44, ADAPEI 44, CCAS et Mission Locale santé de St-Herblain, ADPS-prévention 
spécialisée, ARIFTS, Maison de santé, PRE, PEP 44, DRAC, Habitants Relai, soit une vingtaine de 
participants aux séances. 

Une action d’Intervision d’Habitants-Relais s’est poursuivie en 2023 grâce à une professionnelle locale 
d’OPPELIA ayant assuré le relais de MC Michaud. De nouvelles orientations du CSC du Sillon 2023-24 vont 
amener de nouveaux projets, dont des « Jeunes Relais », animés notamment par une Adulte-relais 
salariée du CSC le Sillon, Habitante Relais du quartier. 

L’action future souhaite se déplacer vers le QPV de Bellevue : les projets sont à l’étude avec une mise à 
disposition des locaux du Centre social de Bellevue.  

Contributions à des Publications en 2022-2023 :  

 
- Dossier dans la Revue belge l’Observatoire - n° 111 : 
 Le Travail Thérapeutique de Réseau au service des liens École-Famille-Cité, Marie-Claire MICHAUD Fondatrice et 
l’équipe de l'association  
  
- Article Diversité :  https://publicationsprairial.fr/diversite/index.php?id=1931&file=1, par l’équipe de permanents 
 
- Article IFE-Canope coéducation, par Kader MIMOUN, président in Hurtig-Delattre, "Coéducation, des clés pour une 
coéducation partagée", Canope/Ifé, 2023, p.111 à 114  
https://www.reseau-canope.fr/notice/coÉducation-des-cles-pour-une-responsabilite-partagee.html  
 

https://publicationsprairial.fr/diversite/index.php?id=1931&file=1
https://www.reseau-canope.fr/notice/coeducation-des-cles-pour-une-responsabilite-partagee.html
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Mme Laurence Rousselet, professionnelle locale, souhaite se positionner pour soutenir 
l’accompagnement des deux groupes d’Habitants Parents Relais dans le cadre d’ « École et Famille ».  

 
  
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

15.3.2. Marseille 15ème Nord Littoral  

Le quartier du 13ème arrondissement à Marseille a bénéficié d’une formation-action aux pratiques de 
réseau en 2021-2022 

Celui du 15ème (autre quartier Nord en Cité éducative) a pris le relais en 2022-2023 

Une Formation – Action inter institutionnelle 2022-2023 a pu se mettre en route dans divers 
établissements de cet arrondissement. 5 demi-journées de Formation-Action ont débouché sur une 
« Clinique de concertation » organisée par le PRE avec de nombreux professionnels de l’enseignement, 
du travail social, de la santé et la présence des membres de la famille concernée. La programmation 
d’autres concertations est en cours pour l’année 2023-2024, les professionnels appréciant cette 
méthodologie de travail innovante et participative de l’ensemble des concernés. 

Mme Viard Christa, cheffe de service au PRE, est pilote « École et Famille » locale et a beaucoup œuvré 
pour encourager ses équipes du programme de Réussite Éducative à s’impliquer et pour faire un travail 
de réseau remarquable. 

Les services représentés :  
- Le PRE avec une participation importante quasiment tous les référents (entre 6 et 7) et leur chef 

de service : Mme Viard 
- Les deux animatrices de la cité éducative très soucieuse du bon déroulement de ces travaux. 
- Des CPC et CPE Éducation nationale, Coordinateurs REP, Infirmière et AS scolaires, Enseignants 

1er degré 
- Association 13 solidaires, La compagnie Grenade, des Directrices d’écoles (Rabelais) (EMPU), 

Plusieurs psychologues scolaires de différents collèges du 15ème 
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- Enseignante chercheuse Mésopolis, Référente du Centre social La Castellane, Adjointe sur la 
section jeunesse 

- 2 services civiques de l’association Plus Fort, EPE13, Centre social St Louis, Directrice de 
maternelle 

- Accompagnatrice scolarité du centre social du Grand St Antoine, un représentant de l’association 
« Opera Mundi », une association culturelle Prendre soin 

- La responsable documentaliste de la nouvelle structure Médiathèque   

 Entre 17 et 21 participants à chaque séance ; on compte toujours une dizaine d’absents excusés. 

 

Un collectif d’Habitants-Parents- Relais a eu une mise en route relativement lente. Les enjeux de sécurité 
(urgence vitale compte tenu de règlements de comptes récurrents, la crainte de l’extérieur) et les 
difficultés institutionnelles ont freiné cette activité, pourtant soutenue largement par les pilotes de la Cité 
Éducative. Nous sommes passés cette année de 2 collectifs d’Habitants à l’idée d’un intergroupe pour 
réunir deux centres sociaux, ceux du Plan d’AOU et de la BRICARDE mais cela bouleverse les habitudes 
locales !  

Le territoire marseillais bénéficie de nombreux dispositifs et « École et Famille » s’attache à formuler des 
propositions respectueuses du rythme propre à ce territoire et de partir des besoins identifiés. 

 

« École et Famille » souhaite développer son activité avec 0,5 ETP : des fonds, sollicités sur des 
cofinancements nationaux et locaux (CAF, Cités Éducatives dont la plus récente, celle des Docks, 
Métropole ? FVA Innovation) sont en attente d’arbitrages.    

 

 

 

 

 

 

 

 

Vers une antenne locale ?  Locaux trouvés limite 15ème et 2ème (Mme VIARD) 
 
 

 
  

 

 

 

 

 

 

 

 
  

 

 

Centre social du Plan d’Aou 

 

Participation de Mme Masy,  

Clinicienne de concertation 
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Cartographie du territoire et des participants.                         Un « Sociogénogramme » 

15.3.3.  Lyon métropole  

- Direction de l’éducation de Lyon :  Accompagnements de projets et d’équipes dans des QPV de 
Lyon, depuis 2018, en partenariat avec les services de la Ville et le pilotage de la Réussite 
éducative, pour des temps de formation.  

- Des actions d’« Ateliers regards croisés », à partir de situations complexes, temps de 
concertation en présence des membres des familles sont effectives. Les professionnels présents 
y manifestent un intérêt majeur dans la mesure où un gain de temps et une meilleure 
connaissance des professionnels du réseau sont observés. 

- L’équipe du Programme de Réussite Éducative de Vénissieux a sollicité à nouveau l’association 
en 2023 afin de poursuivre une formation au travail thérapeutique de réseau et à l’outil du 
« Sociogénogramme » pour illustrer les différents parcours  

- Portage administratif d’actions au sein de la Cité éducative de Vaulx-en-Velin, dans le cadre du 
Projet « Langage et parentalité en contexte plurilingue ». Les ateliers, groupes de travail et 
médiations plurilingues école-famille sont animées par 2 enseignants du territoire, Léa Buatois et 
Jean-Luc Vidalenc. 

 Activités en Ile de France 

15.4.1. Val d’Oise   

Les permanences de thérapie familiale ont été confirmées à Villiers le Bel, à Saint Ouen l’Aumône, 
Montigny Cergy le Haut. 

15.4.2. Yvelines  

CHANTELOUP LES VIGNES:  
- La formation-action approfondie dans le cadre de la Cité éducative 2022-2023 
- Accompagnement d’équipes : collège Magellan 
- Thérapies familiales  
- Co-formation au sein d’un collectif d’Habitants Relais  
- 1ère Concertation dans une école en 2023 

VERNOUILLET : 1 QPV, pas de REP ! De la PV au droit commun 

15.4.3. Hauts de seine  

Dans les Hauts de Seine : perspective d’ouverture progressive d’une antenne sur Nanterre. 

Intervention dans une journée de la Cité Educative de Nanterre en février 2023  

Conseil départemental : 2 Rdv début 2023 avec l’équipe-projet expérimental « Veille active jeunes »  
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15.4.4. Seine-Saint-Denis  

De la Politique de la ville au droit commun, là encore : Une situation emblématique, en 2022, relayée vers 
le Pôle clinique de l’association et qui mobilise 5 structures de protection de l’Enfance différentes, en IDF 
et en régions) ; 2 autres situations accompagnées début 2023 ; accueil en immersion de la psychologue 
du service. 
 

 Une situation à haut potentiel d’apprentissage 

pour l’association  

Grâce à la famille C, qui nous a été adressée par l’Aide Sociale de l’enfance d’Epinay-Villetaneuse, via une 
ancienne collègue rencontrée via notre partenariat avec le PRE de Villiers le bel, j’aimerais mettre en 
évidence le travail thérapeutique de réseaux entre les assistants familiaux, l’Aide Sociale à l’enfance, les 
foyers d’accueil et de la PJJ ainsi que les parents et les enfants.  
Mais aussi plusieurs points que je développerais plus avant dans un article mais que j’aimerais traverser 
dans ce rapport d’activité !  

 Comment nous pouvons changer/créer les prises en charges thérapeutiques tout en restant 
dans la thérapie contextuelle ? 

 Comment nous pouvons travailler les systèmes et les sous-systèmes en maintenant le même 
objectif, en poursuivant une feuille de route même s’il y a eu un changement du contexte ?  

 Comment nous pouvons discuter, partager avec les collègues nos inquiétudes et nos ressentis et 
comment pouvoir dire « j’ai besoin d’aide » ? 

 Comment je m’expose en utilisant des groupes de supervisions et de formations qui, grâce à des 
regards différents et des angles de travail variés, vont converger dans la thérapie contextuelle le 
cœur de notre travail, du sens qu’on lui donne collectivement ? 

 Comment mettre en évidence une problématique peu approfondie jusque-là à « École et Famille 
» et qui permet au Pôle Clinique et, par extension, à l’ensemble de l’équipe, de développer une 
posture de recherche clinique de pratique et de supervision ? 

 

C’est un investissement de deux permanentes, co-thérapeutes, de 12 heures minimum par mois en 
entretiens familiaux, auxquelles d’ajoutent les temps de coordination dans les intervalles : on peut ainsi 
estimer à 20 heures mensuelles la charge de travail correspondant à cette situation.  

15.5.1. Le relais de confiance d’une équipe ASE 93 

Une responsable de service nous propose de rencontrer son équipe, à l'ASE d’Epinay sur seine, en mai 
2021. Les membres de l'équipe présentent la situation de la famille C en exprimant le souhait d’un suivi 
en thérapie familiale.  
Ce n'est qu’en février 2022 qu'ils nous rappellent. Ils ont très envie que ce soit nous qui nous occupions 
de cette famille alors que nous n'avons jamais travaillé en lien direct avec l’Aide Sociale à l’Enfance de 
Seine Saint Denis.  Les séances seraient payées par l'ASE, sur la base de prestations facturées, sous 
injonction du juge mais sans mandat judiciaire. La personne qui se fait le plus de souci, Marina V, 
psychologue institutionnelle ASE, qui organise les visites médiatisées entre les enfants et les parents, tous 
les 15 jours, vient accompagner la famille, en avril 2022, pour la première séance, c’est-à-dire l’entretien 
d’accueil et de relais, à l’association. Sont présents : les deux parents, les enfants accompagnés par les 
familles d'accueil, Marina V. 
C'est une famille Rom qui parle roumain. En équipe, nous décidons que Christina Olteanu-Duarte, collègue 
sur le pôle scolarisation durable, roumanophone, fera la traduction ainsi que la Co thérapie. 

 

 



 

Page 71 sur 84 

15.5.2. Une situation d’abus intrafamiliaux 

La famille compte 7 enfants, tous placés par l’ASE suite à des faits révélées d’abus sexuels au sein de la 
fratrie. 
E, l'aîné né 2006, placé en centre PJJ à Nogent sur Marne, n'a pas le droit d'approcher sa fratrie. 
D, né en 2007, placé en famille d'accueil à Montfermeil, sous mandat PJJ  
M, née en 2010, C née en 2012, S né en 2016, S et I, jumeaux nés en 2018, sont placés alors chez deux 
assistantes familiales. 
En septembre 2020, M. a parlé à la cantinière du collège de ce qui lui était arrivé, un abus sexuel par son 
frère E. Les parents étaient déjà au courant. Tous les enfants ont été entendus. Selon le rapport, S et C 
ont également subi des violences sexuelles, de même que les jumeaux. 
Tous les enfants ont une reconnaissance MDPH et un suivi en CMP : Il y a eu une expertise parlant de 
déficience intellectuelle pour les aînés ; les 5 petits sont suivis en orthophonie mais aucun n’a un suivi 
psychologique individuel, faute de place. 
 
La famille se présente au complet, donc à l’exception des deux aînés ; la maman dit que c'est le plus beau 
jour de sa vie car c'est la première fois qu’elle retrouve ses enfants réunis, depuis 3 ans. La maman porte 
lors de ce premier rdv un bracelet électronique ; le papa doit en avoir un la semaine suivante. 
Le papa ne comprend pas un mot de français. La maman, un petit peu mieux. 
Mais les enfants ne comprennent pas quand leurs parents parlent roumain ou romani : ils attendent la 
traduction de Christina avec impatience pour comprendre les réponses de leurs parents. 
Les séances sont difficiles au début avec beaucoup de chahut, des allers-venues aux toilettes incessantes. 
Nous ne savons pas comment tenir, les parents ne se montrent pas « cadrants », arrivent avec de la 
nourriture et des cadeaux à chaque séance.  

15.5.3.  Supervision : la dimension des faits  

« Il faudrait une grande salle sans jeux ; soit vous autorisez la dispersion, soit vous ne l'autorisez pas ; mais 
les deux options ne sont pas bonnes. Vous n'avez pas à vous occuper des sorties des enfants ; sinon, vous 
ne pouvez plus vous occuper des relations familiales. Asseyez-vous devant la porte. C'est normal que les 
enfants cherchent à aller aux toilettes : c'est une façon de s'occuper de l'appareil génital. S'il y a une 
agitation au sujet des toilettes, c'est tant mieux et l'une de vous va les accompagner pour veiller à ce que 
cela soit tranquille pour l'enfant.  
Si le papa et la maman ont de l'intérêt pour la thérapie, comment leur faire comprendre qu'il ne s'agit pas 
d'obligation ni de contrainte mais que les moments importants sont ceux du dialogue ? Ce sont les parents 
qui doivent dire aux enfants de rester pour parler. 
Dans les familles avec abus sexuels, il importe que les choses soient dites avec précision, de poser des 
questions précises sur les faits et actes, de montrer que le thérapeute n'est pas effrayé par ce qui est 
dit :  il ne doit pas minimiser, c'est anatomique. Vous pouvez nommer les choses, vous pouvez avoir du 
commérage en présence entre vous, vous pouvez proposer des alternatives de mots trop crus à votre goût, 
chercher quels mots sont adaptés pour parler de ces faits. Par exemple, on peut parler du fait qu’une jeune 
fille a été violée et c’est intéressant également de poser la question de sa puberté.  Ce qui va émerger, ce 
sont des histoires où il y a tellement d'angoisse que ça s'élimine par exemple par la masturbation... 
angoisse insupportable, sans doute assez archaïque » 
 
Nous avons pris en compte ce qui nous a été dit, notamment concernant la sexualité, en étant 
coordonnées et en utilisant les termes ; nous avons exploré l’histoire familiales des cotés maternel et 
paternel…, à raison d’une séance mensuelle. 
 
Dès les premières séances, je me posais nombre de questions : 

 celle des frères aînés, désignés comme « abuseurs » : comment vont travailler les liens, avec 
leurs parents, entre les grands et les petits, quelle contention, comment travailler 
l'exonération20 Reproches ? Projets ? Que deviendront-ils quand ils seront majeurs, quand ils 

                                                           
20 Une des notions clés de la Thérapie Contextuelle : https://www.approche-contextuelle.org/e-f 
 

https://www.approche-contextuelle.org/e-f
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auront payé la dette énoncée par la justice institutionnelle ? Quel dialogue relevant de la justice 
relationnelle ?  

 Qui profite de la visite ? De quelle façon et à quelle condition elle profiterait à chacun ?  

15.5.4. Quelle prise en compte des aînés, sous-main de justice ? 

Ouverture de nouveau vers l’équipe et le superviseur, en sachant qu’il y a des interdictions judiciaires et 
que les parents portent un bracelet électronique.  
Le superviseur, comme la directrice, ouvrent la question des conditions de rencontre entre les parents 
avec les aînés. Nous ne savons pas comment les institutions réagiraient face à l'éventualité d'un travail 
d'exonération, voire comment les grands pourront un jour reconnaître les faits, ne pas effacer, ni 
pardonner, pour que la légitimité destructive des enfants abusés ne se transmette pas à la génération 
suivante, pour ouvrir les livres de comptes intrafamiliaux.  Enoncer que c'est triste et le restera, tout en 
ouvrant que la colère s'atténuera ou n'aura pas de conséquences ailleurs pose la question du temps 
nécessaire :  est-ce que l'ASE peut imaginer rémunérer un espace d'exonération ? Comment en faire cette 
demande, faudra-t-il passer par le juge, comment faire venir les aînés jusqu’à Saint-Ouen l’Aumône ?  
 
En décembre 2022, après 7 mois de travail, nous proposons une coordination entre professionnels aux 
différentes équipes s’occupant de tous les membres de la famille.  
Le 4 janvier 2023, une coordination s’organise en présence de la directrice d’ « École et Famille », de la 
responsable de la circonscription de l’ASE, des deux psychologues, des deux éducatrices référentes des 
petits ainsi que des deux éducatrices et de la psychologue du foyer, référentes de l’aîné et de l’éducatrice 
PJJ référente de D.  
 
Nous proposons une feuille de route, alternant les thérapies parents-5 petits et parents-chacun des 2 
aînés une fois par mois, ce qui nous amène à 3 rencontres par mois pour cette famille. 
Les professionnels de l’ASE et de la PJJ considèrent que ce travail sur les injustices vécues et les 
légitimités pourraient être bénéfique pour tous les membres de la famille.  
 
Les séances débutent au mois de mars avec les ainés et leurs parents, à l’association. Très vite, les séances 
avec E dégénèrent (insultes, mises à l’épreuve, utilisation du téléphone pour filmer en séances etc…) 
Les séances avec D sont plus calmes ; il se montre toutefois très en retrait, silencieux. 

 

15.5.5. Détresses multiples et échelles de travail  

 

Des entretiens familiaux à des temps plus ouverts vers le réseau 
Nous apprenons à la même période que C, placée dans un foyer car cela s’est mal passée en famille 
d’accueil, y a subi une agression sexuelle par un garçon du foyer. 
Que M, placée aussi dans un foyer, au Mans, veut arrêter la thérapie familiale et retrouver un équilibre : 
pour l’instant, il lui importe de ne plus voir ses parents ni de parler de la situation.  

Les parents et nous-mêmes sommes débordés par cette accumulation de détresses : ne sachant plus trop 
qui s’occupe de qui et de quel enfant, qui transmet les informations…Bref, qui fait quoi, quand et 
comment ? 
Nous décidons de réunir tout ce monde avec tous les membres de la familles (sauf les ainés) et de faire une 
« Clinique de Concertation » invitant ce réseau d’acteurs mobilisés par la situation ainsi que des personnes 
non directement concernées -stagiaire, bénévoles et professionnels-, en accord avec les parents, pour : faire 
interconnaissance, partager un point d’étape sur les accompagnements engagés et dégager des pistes de 
travail co construites  
Nous partageons la feuille de route suivie, nous écrivons, dessinons les différents parcours, institutions et 
professionnels dans un « Sociogénogramme », présenté ci-dessous, qui apporte un éclairage pour les 
personnes présentes et non présentes (excusées), auxquelles, en accord avec la famille, le compte rendu 
de cette rencontre sera envoyé. 
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15.5.6. Ouvrir le dialogue contextuel : polarité extensivité-intensivité 

En juin 2023, en formation à la Thérapie contextuelle avec des partenaires de l’association (ASBL) l’Ardoise 
pivotante, nous revenons sur cette situation, la formation ayant pour thème les relations au sein de la 
fratrie. 
Entre temps, nous avons appris par la psychologue du foyer PJJ qu’un des frères de la maman a abusé de 
E…lorsqu’il était plus jeune. 
Stephanie Haxhe, psychologue, thérapeute contextuelle et formatrice, nous encourage à « nettoyer » les 
liens, à travailler sur l'abus subi par E, à contacter la psy PJJ pour qu'elle en parle avec lui ou qu'elle vienne 
en parler avec lui et nous, à faire quelque chose de cette information partagée.  

 Elle relève que recevoir les aînés chacun seul avec les parents doit être écrasant pour eux… Les 
ainés, reçus jusque-là chacun seul avec le couple parental, de fait et par décision judiciaire, sont 
privés de s'appuyer sur la fratrie pour dialoguer. En conséquence, elle nous propose de recevoir 
E, avec son éducatrice référente, en partant des informations partagées. Voir E avec ses parents 
c'est le remettre en position d’enfant alors qu'il est presqu'adulte.  

 Autres pistes avec l’aîné de fratrie, à travailler également avec le couple parental : qu'est-ce 
qu’être un homme dans la famille ? Qu'est-ce qu'être un aîné ?  Est-il aimé pour cette place 
d’aîné ou pour qui il est en tant que personne ?   
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Dans la perspective d’un dialogue intrafamilial plus large, il importe de travailler les sous-systèmes 
familiaux, en permettant qu’E puisse être reconnu afin de reconnaître à son tour les dommages subis par 
d’autres membres de la famille. 
Lui n'a pas dénoncé son oncle ; et la sœur de celui-ci, donc sa propre mère, n’a pas fait ce que sa propre 
sœur a pu faire en dénonçant. Il a protégé ses parents de l'oncle (et inversement) et la violence s'est 
projetée sur les frères et sœurs. 
 
Nous allons donc tenter d'en faire un partenaire dans une alliance thérapeutique, travailler ses loyautés 
:  

 Tu as la possibilité d'être libéré de cette étiquette d'abuseur en reconnaissant ce que tu as fait 
face à tes frères et sœurs  

 Tu as donné beaucoup à tes parents en ne disant rien de ce que tu avais vécu 

 Est-ce que tu penses qu'on peut travailler autour de ce qu'a fait ton oncle ?  Est-ce que tu nous 
autorises à en parler avec tes parents ?  

 As-tu renoncé au fait que ton abuseur doit payer pour ce qu'il a fait ?  
 
Nous émettons l’hypothèse qu’E en veut à M d'avoir fait ce qu'il n'a pas pu faire : par son alerte, elle a 
protégé les autres.  

 Peut-être que C se dit :  quel est le pire ? vivre en famille avec le risque d'être abusée ou bien 
vivre de foyer en foyer et y vivre à nouveau une situation d’abus ? 

 Chacun porte des responsabilités qui ne lui incombent pas : comment chacun peut prendre sa 
part ? 

 
E et D ont, par la thérapie contextuelle, la possibilité d'augmenter leur propre valeur. Citons ici Pierre 
Michard 21: « empêcher l'enfant de donner c'est l'empêcher d'augmenter sa propre valeur ». 

 On a l'impression que tu protèges beaucoup tes parents. Comment les adultes, qui n'ont pas pris 
leurs responsabilités à un moment important, peuvent-ils être sollicités par la justice 
institutionnelle et par l’ouverture de comptes relationnels familiaux ? Pour que chacun prenne 
sa part ? 

 Comment ouvrir d’autres pistes de dialogue dans la fratrie, entre les 2 frères aînés : on aimerait 
parler avec D ; ça t'intéresserait de savoir ce qu'il attend de toi ? 

 
En juillet 2023, nous approfondissons la question des langues et du langage grâce à une journée d’étude 
avec Jean-Luc Vidalenc, enseignant, formateur, formé en sociolinguistique. 
1 séance de thérapie-biographie langagière à lieu le 3 juillet, avec les deux parents, au sein de 
l’association. On y parle de l’histoire, ainsi que du parcours langagier des parents et de chaque enfant 
afin de comprendre pourquoi aujourd’hui leurs enfants parlent français et ne comprennent pas le 
roumain. Nous continuerons à travailler sur cette voie afin de rétablir un équilibre sur ce qui est 
commun entre enfants et parents, dans la durée. 
 
Notre feuille de route thérapeutique se poursuit…. 
Merci à la direction de sa confiance ainsi qu’à l’ensemble des collègues et superviseurs-formateurs, dans 
cette situation particulièrement complexe. Qui questionne la manière de travailler à « École et Famille » 
et mobilise l’ensemble des pôles d’activité dans un processus de réflexion et action collectivement porté. 
 

Marina AKIKI, thérapeute familiale, coordinatrice du Pôle Clinique  
 
 
 
 
 

                                                           
21 Pierre Michard, Docteur en philosophie, en psychologie, Thérapeute familiale contextuel, formateur et auteur de plusieurs 

ouvrages sur la thérapie contextuelle 
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Voici le texte que JL Vidalenc partage avec nous à l’issue : 
 
 
 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Il est question de langue experte et de langue apprise. De langues premières et de langue seconde. De langues du pays d’ailleurs et de 
langue de la société ici, maintenant. 
Il est beaucoup question de pluriel et de singulier ; de pluriel et de singuliers. 
Il est question d’appartenances liées aux langues, d’appartenance au groupe familial liée par la communauté de langue. Il est question 
des groupes de ceux qui ne parlent pas la même langue, de leur étrangeté, du statut de ceux-celles qui rejettent la langue du groupe 
familial. Il est question du statut familial de ceux-celles qui ne parlent pas la langue de la famille. 
Parce que la famille est traversée par plusieurs langues, séparée par plusieurs langues. Celle du père, enfant, celle de la mère, enfant, 
celle du père et de la mère, enfants à l’école, celle du couple, celle de la société d’accueil, ici, maintenant. Il est question d’une langue 
qui n’existe pas dans cette famille : celle avec laquelle tous parleraient et comprendraient au mieux. La langue qui permettrait que tous 
SE parlent et SE comprennent. 
Il est question d’endogamie et d’exogamie dans cette situation, parce qu’une frontière a été franchie. Une famille qui fonctionne en 
mode endolingue a une langue forte, commune à tous ses membres. L’appartenance familiale est clairement portée par cette 
communauté de langue, la même langue lie les « mêmes », dans la famille. Le capital socio-culturel, les compétences psycho-affectives 
et cognitives des parents, peuvent être transmis aux enfants. 
Il est peut-être ici question d’exogamie, quand une autre langue vient barrer la famille en deux parties, deux partis qui s’éloignent et 
dont les membres, devenant étrangers, étranges, ne sont plus considérés comme « du même groupe » ; susceptibles d’y revenir par 
une autre « alliance ». 
Il pourrait être question du maintien du groupe familial malgré l’étrange exogamie amenée par la coupure de langue. 
Il est en tous cas, question d’une famille coupée en deux par la langue française qui induit, dans un contexte déjà fragile (langue 
hongroise, langue tzigane, langue roumaine), des renoncements, des abandons, des clivages dans la famille. 
Il est question d’une fratrie coupée en deux. 
 

Rupture 
Il est question d’une situation d’inceste dans une fratrie. 
Il est question de communication parents-enfants. 
Il est question de l’interdit, qu’il faut prononcer. Avec quelle langue ? Celle que l’on parle le mieux, celle que les enfants comprennent 
le mieux ? Dans des langues différentes selon les enfants ? Un interdit non-dit dans une langue, non-compris dans une autre ? Interdit 
non-entendu de la même façon, non-prononcé avec les mêmes mots ? 
Il est question de l’autorité parentale et de la langue qui la porte, la langue qui la reçoit. 
Inceste perpétré par les deux aînés, élevés en langue tzigane. 
Inceste subi par le reste de la fratrie, plus jeunes, qui ont la langue française de l’école et de la mère, encore apprenante, comme 
langue de référence. Les plus jeunes, qui ont quitté la langue tzigane des aînés. 
Fratrie séparée par les langues, les stratégies et les choix de langues des parents, fratrie déchirée par l’inceste. 
Inceste dans un territoire ou la loi est dite dans une langue inaccessible, dans un territoire où l’on n’a pas toute sa place. 
Inceste qui pourrait figurer symboliquement une reconstitution de la famille, par un geste qui transgresse la loi, qu’elle ait été 
prononcée dans une ou l’autre des langues qui ont séparé la famille. 
Interdit non-dit dans une langue, non-compris dans une autre ? Interdit non-entendu de la même façon, non-prononcé avec les mêmes 
mots ? 
Il est question de l’autorité parentale et de la langue qui la porte, la langue qui la reçoit. 
Inceste perpétré par les deux aînés, élevés en langue tzigane. 
Inceste subi par le reste de la fratrie, plus jeunes, qui ont la langue française de l’école et de la mère, encore apprenante, comme 
langue de référence. Les plus jeunes, qui ont quitté la langue tzigane des aînés. 
Fratrie séparée par les langues, les stratégies et les choix de langues des parents, fratrie déchirée par l’inceste. 
Inceste dans un territoire ou la loi est dite dans une langue inaccessible, dans un territoire où l’on n’a pas toute sa place. 
Inceste qui pourrait figurer symboliquement une reconstitution de la famille, par un geste qui transgresse la loi, qu’elle ait été 
prononcée dans une ou l’autre des langues qui ont séparé la famille. 
 

Réparation ? 
La langue tzigane, langue de la lignée paternelle, langue de l’interdit (castration) symboligène, pourrait être la langue de la réparation. 
Réparation de la faute, des torts, de la paternité, de la parentalité, de la famille, des victimes. 
Langue tzigane, langue de la généalogie et langue du projet. 
Langue du soin, de l’éducation parentale : soin des relations, des sujets, de la situation. 
Il faudrait un interprète en langue tzigane, l’associer aux démarches (judiciaires, thérapeutiques, sociales, scolaires…). 
C’est une langue qui va remettre de l’ordre, de la verticalité, de la séparation là où il en faut, du lien là où il en manque, de l’autorité. 
C’est cette langue qui va soutenir la langue française, les paroles, les décisions qu’elle va porter. 
C’est dans cette langue que la parole réparatrice peut émerger et être entendue. 
C’est leur langue, la langue de leur lien, la langue qui les lie. 
Au-delà, c’est une alliance entre la langue tzigane et la langue française, langue de la famille et langue de la société, qui pourrait 
soigner les membres de la famille, amorcer la réparation de cette famille. 
Avec ces deux langues et leurs mots, pour retisser quelque chose de suffisamment solide. 
 

Jean-Luc Vidalenc, médiateur en situation plurilingue 
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 CONSEIL D’ORIENTATION 

15.6.1. Une instance au croisement des savoirs de vie, pratiques 
professionnelles, savoirs académiques et politiques publiques  

Après cinq années de sommeil de son conseil scientifique, l’association décide de le transformer en conseil 
d’orientation sous la houlette de son président et de sa fondatrice. Ses objectifs sont de : 

- Tisser des liens et, par un regard croisé d’experts qui siègent dans ce type d’instance  

- Fixer une analyse au regard de ce que fait l’association  

- Nourrir le projet et le développement de l’association  

- Proposer des éléments pour une vision prospective de l’association, anticiper en terme de 
commande publique, évoluer et se projeter dans l’avenir.  
 

Cette instance s’est réunie en novembre 2021, mars 2022 et mars 2023. Il y a été question de : 
- Définir les engagements d’« École et Famille » dans sa volonté de partenariat en général et avec 

l’université de Nanterre en particulier 
- Envisager l’organisation d’un colloque portant sur l’activité des parents relais bénévoles et 

prendre leurs avis en considération sur les principaux axes à y développer 
- Se concerter sur la réponse à l’appel à Manifestation d’intérêt pour l’Innovation dans la Forme 

Scolaire du Secrétariat Général pour l’Innovation 
- Partager l’actualité des membres du groupe   

 
Elle suscite l’intérêt de membres du conseil d’administration, de salariés, de bénévoles de l’association, 
d’une référente territoriale pour l’association à Marseille, d’un formateur indépendant en plurilinguisme, 
d’un directeur adjoint d’association en protection de l’Enfance, d’une cheffe de projet sur les questions 
d’éducation à France stratégie, de deux responsables d’organismes de formation au travail social, de deux 
maîtresses de conférences, en psychologie ou sciences de l’éducation. 
 
Il s’avère que le lieu est déterminant et que l’école de formation au travail social est au carrefour de cette 
dynamique partenariale entre acteurs de terrains, hauts fonctionnaires et chercheurs pour l’innovation 
sociale. 

15.6.2. Vers une « Clinique de la participation »   

Engagée dans le pilotage du projet « Sciences Avec Et Pour La Société »22, porté par l’université Paris 
Nanterre, Anna Rurka souhaite associer «École et Famille» au développement d’une « clinique de la 
participation» des jeunes. Dans l’attente de la mise en œuvre d’un dispositif, cette demande prend sens 
dans les activités tout au long de l’année. 

Tout d’abord, elle irrigue les échanges du Conseil d’Orientation, où nous constatons qu’ « École et Famille 
», qui repose sur le principe de réciprocité, permet à des jeunes, venus en famille, de prendre part à la vie 
associative. Nous observons aussi que des formes de participations de jeunes s’expriment en dehors des 
espaces prévus par les institutions. Nous nous demandons par qui et comment leur donner la 
considération que ces modalités de participations méritent ?  

En avril, le coordinateur du pôle Projets participe à une rencontre organisée par le Pole de Ressources 
Villes et Développement Social 78-92-95, pendant lequel chercheurs et acteurs de la politique de la Ville 
s’interrogent sur la participation citoyenne sous la forme des Conseils citoyens23 . Il lui semble que les 
réflexions portent plus sur l’organisation de la « régulation des conflits » nécessaires à la vie démocratique 
qu’à l’instauration du « climat de confiance » qui permet aux individus de s’y sentir invités comme 
citoyens à part entière ? 

Entre décembre et juin, le pôle Projets de l’association « École et Famille » est sollicité par une école dans 
le cadre de la Cité éducative d’Argenteuil pour renforcer le nombre et la participation des représentants 

                                                           
22 https://www.parisnanterre.fr/actualites-de-luniversite/luniversite-paris-nanterre-labellisee-science-avec-et-pour-la-societe 
23 https://www.lepoleressources.fr/app/uploads/2023/03/plaquette-participation-18-avrilVF.pdf 

https://www.parisnanterre.fr/actualites-de-luniversite/luniversite-paris-nanterre-labellisee-science-avec-et-pour-la-societe
https://www.lepoleressources.fr/app/uploads/2023/03/plaquette-participation-18-avrilVF.pdf
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de parents d’élèves. L’association « Alter Ego » propose une formation à ces citoyens et cherche des 
moyens de constituer un groupe suffisant et que le public ose s’y rendre.  

Suivant une démarche construite à l’appui, notamment, du dispositif de « clinique de concertation » 24, 
les intervenants s’appuient sur les trois représentantes de parents actives et trouvent un espace tiers, la 
Maison de quartier, pour réunir, de proche en proche, l’ensemble des parties prenantes : la coordinatrice 
du Réseau d’Éducation Prioritaire, le directeur de l’école, la référente familles de la Maison de quartier, 
la formatrice Alter Ego et les parents d’élèves.  

Ensemble, ils conviennent, en mars 2023, d’un chemin praticable pour ouvrir le cercle et valider la 
légitimité de tout parent à participer à la vie de l’école : réaliser une enquête auprès des parents d’élèves 
avant la fin d’année scolaire, la restituer en début d’année 2023-2004 et inviter tout parent volontaire à 
venir écrire, avec elles, la profession de foi en vue des élections d’octobre 2023. Et, in fine, organiser la 
formation dispensée par Alter Ego à partir de ce collectif et dans son quartier. De 3, le collectif de parents 
élus est passé à 9, la formation peut se mettre en place et l’école peut compter sur des parents pour 
animer la vie de l’école.  

Il y a du chemin entre la démarche d’« École et Famille » -qui vise le bien-être de l’Enfant en agissant sur 
les relations entre adultes et enfants- jusqu’à la participation citoyenne de jeunes constitués en collectif 
dans une université.  

Pourtant, il nous semble que des éléments de pratiques de liens, soignés pour l’ouverture du dialogue 
Ecole-Famille-Cité pourraient s’y transférer ?  

En 2014, la chercheuse Marie-Pierre Mackiewicz définit l'accompagnement de projets de l’association 
«École et Famille» comme une « médiation coéducative de type socio-clinique à visée affiliatrice »25 . Elle 
observe que les groupes non formels sont co-construits pour inventer les conditions optimales de 
l'interaction plutôt que de répondre à l'injonction de partenariat. Elle analyse que l'objet de l’intervention 
ne porte pas sur le conflit mais sur la crise dans une structure ou bien entre les institutions et les acteurs. 
La crise devient facteur de mobilisation des acteurs et de leurs ressources, une « force convocatrice » 
(Hellal, 2008, 91-106) qui, « Là où la trop forte institutionnalisation (ici) du champ scolaire introduirait du 
non-sens et de la rupture, …l’approche de l’association « École et Famille » donnerait du temps pour 
reconstruire le sens de ce moment dans une histoire commune et l'interpréter ensemble ? ».   
 

 CONCLUSIONS ET PERSPECTIVES 

 Des évaluations annuelles :  durant cette année, de manière générale, les évaluations sont 
positives dans le sens d’une appropriation des concepts et des outils liés à l’apprentissage du 
travail en réseau Ecole-Famille-Cité, d’une part et une meilleure connaissance des professionnels 
du territoire, d’autre part. 

 

 Notre objectif prioritaire 2023-2024 :  

Poursuivre le développement des actions de Formations-actions inter-acteurs et de collectifs 
d’Habitants Relais École Famille Cité pour aller vers des « Centres de proximité et de ressources 
École-Famille-Cité ».  L’essaimage se fait en tenant compte des contraintes et du rythme local, du 
temps d’appropriation des acteurs locaux, des besoins de chaque territoire.  La mise en route est 
progressive, du fait des contraintes des services. Une volonté des responsables territoriaux des 
services et des politiques sont nécessaires à la mise en place de tiers-lieux « École et Famille ». 

 

- Assurer des Formations- Actions inter institutions dans chacun des lieux et identifier quelques 
personnes ressources locales pour un développement territorial d’École et Famille. Les 
rencontres, les participations à ce processus de formation ont été très positives. Il y a une de 
nouvelle demande de la part de Cités Éducatives comme à Marseille Les Docks, Montpellier et 
bientôt dans la métropole lilloise. 

                                                           
24 Hellal Lemaire (2008).  De proche en proche. Proximité et Travail Thérapeutique De Réseau en Algérie. Éditions Barzakh 
25 Dans Chauvenet, Guillaud, Le Clère et Mackiewicz (2014) Ecole famille Cité. Pour une coéducation démocratique (pp. 223-246). 
Presses Universitaires de Rennes 
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- Assurer des intervisions d’Habitants-Parents-Relais au cœur des Cités éducatives, des quartiers 
les plus fragilisés, avec une reconnaissance de ces collectifs de bénévoles par les institutions et 
les professionnels 

- Assurer, dans des lieux demandeurs, des espaces de thérapie familiales concertatives. 

 

La Convention cadre interministérielle est fondamentale dans le développement des savoir-faire de 
l’Association « École et Famille » sur d’autres territoires en France  

La connexion entre le National et le Local est vivement souhaitée afin de renforcer les décisions de 
mises à disposition locales (postes et locaux) pour créer une amorce de « tiers lieux », indispensables à 
l’émergence de liens significatifs et durables entre Familles et Services de l’enseignement, de 
l’éducation, du soin, du travail et lien social, de la culture.  

Nous apprenons au fur et à mesure que chaque lieu à sa propre méthodologie et sa propre logique de 
travail en réseau et avec les usagers. Nous devons adapter continument nos offres de services, de 
formation et d’accompagnement.  

Les Cités Éducatives, les Centres sociaux et socioculturels, les Programmes de Réussite Éducative, les 
professionnels de l’Éducation Nationale, de la Santé et du Social sont les interlocuteurs privilégiés, à la 
fois pour développer plus de créativité en leur sein comme pour soutenir la création de tiers lieux « École 
et Famille ». 

 

Nous sommes redevables de la confiance que nous donnent les politiques publiques par l’intermédiaire 
des pilotes interministériels. Réunir en un lieu des activités d’aide, de soin, d’éducation, de contrôle et de 
protection, des activités de concertation avec les membres des familles est une proposition qui continue 
de faire ses preuves depuis 23 ans :  à ce titre il nous importe également d’affirmer notre force de 
proposition et d’action visant à une prévention plus structurelle entre familles et professionnels  

 

« Il convient de situer le lieu de l’action thérapeutique d’École et Famille. Elle intervient précisément 
dans le fossé qui sépare les individus et la société, comme les individus entre eux, pour créer de l’entre-
deux. Elle construit des objets communs et de l’entre-deux au sein des familles, entre celles-ci et l’Ecole, 
entre l’Ecole et les diverses institutions concernées par les enfants et leurs familles, entre les 
professionnels entre eux, entre ces institutions et les structures politiques.  
L’action thérapeutique (au sens de prendre soin de) relie les personnes à la Cité dans ce qu’elle 
représente symboliquement autant que dans ses projets concrets »26 

                                                           
26 Antoinette Chauvenet (sociologue, directrice de recherche émérite au CNRS), Y.Guillaud, MP Mackiewicz, F.Leclere, École, 
Famille, Cité : pour une coéducation démocratique », Presses Universitaires de Rennes, 2014  
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 ENJEUX 2023 - 2024  

Opportunités 
• Pérennisation des financement ARS IDF : Santé du jeune enfant (lutter contre les déterminants 

sociaux de santé) + Formation Action au Cosmos mental 
• Cités éducatives : poursuite à Chanteloup, Marseille 15, Argenteuil, Cergy 
• Démarche structurée et proactive avec des Centres de formation à la thérapie familiale et 

développement d’un réseau de Thérapeutes familiaux formés ou en cours de formation + 
ouverture d’1/2 ETP en septembre 2023 sur la base de la convention signée en 2023 avec 
l’association « Différences et Changements » (Lyon, St-Etienne, Romans /Isère) 

• Formalisation des parcours de formation internes valorisable par Uniformation 
• Signature d’une convention avec Paris 10-Nanterre « Sciences pour et avec la Jeunesse » 
• Disponibilités de « récentes retraitées » : SB, PT, AC 
• Horizons des contrats de ville 2024-2026 : la lutte contre les discriminations 
• Agrément académique : à renouveler en 2023 dans les délais + GT académique Co éducation  
• Vote en Bureau d’une enveloppe de consultance pour penser l’avenir 

 

 Contraintes 

De l’environnement 
 Systématiser les liens avec les INSPE, EFEAC, laboratoires universitaires à fondements 

systémiques ; et le DU Cootopia de CY  
 Difficultés à toucher des fondations et autres fonds privés : un refus, non argumenté, de la FDF  
 Tensions marché de la formation (agréments RNCP qualifiant-diplômant) qui rend plus difficile 

l’augmentation de la prestation de service, source d’autofinancement 
 Nécessité de repenser l’ensemble des postes et pesées en raison d’une réforme profonde des 

emplois repères de la branche professionnelle au 1er janvier 2024 
 
Internes 
Longueur de la formation interne, de l’acquisition des savoirs -faire singuliers de l’association. 
Augmentation de la taille de l’équipe permanente et des vacataires, qui augmente les tâches RH  

 

 Pistes de travail 

Besoins humains  
 Dans le Pôle Parents Relais (bénévoles)  
 Formation et Projets collectifs de coéducation Ecole-Famille-Cité : augmentation et structuration 

du fonds documentaire et des supports de formation.  
 Affiliations nationales : Pourquoi ? Comment ? Quelles instances pour aborder ces questions 

structurantes ? Ex : dynamiques nationales FONJEP, UPP27 
 

                                                           
27 Universités populaires de parents  
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 Analyse des comptes 2022 
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 Produits 2022 
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 Bilan et compte de résultat 2022 

 

 

 

 
BILAN  NET AU 31/12/22 NET AU 31/12/21 

ACTIF IMMOBILISE 12 744 16 969 

ACTIF CIRCULANT 304 915 260 224 

TOTAL DE L’ACTIF 317 659 277 193 

FONDS PROPRES 122 043 94 213 

REPORTS FONDS DEDIES 86 000 86 832 

PROVISIONS 57 623 44511 

DETTES 51 993 51 636 

TOTAL DU PASSIF 317 659 277 192 

COMPTE DE RESULTAT 31/12/2022 31/12/2021 

PRODUITS D’EXPLOITATION 522 545 452 411 

CHARGES D’EXPLOITATION 483 028 409 266 

RESULTAT D'EXPLOITATION 39 517 43 145 

RESULTAT FINANCIER 1 143 319 

RESULTAT COURANT 40 660 43 463 

RESULTAT EXCEPTIONNEL -12 830 -7 030 

EXCEDENT OU DEFICIT 27 830 36 433 
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L’Association « École et Famille » constitue une interface entre la société ́ civile, les institutions et les 
décideurs politiques.  

C’est un Centre de Proximité́ et de Ressources aux côtés de l’Ecole, des Familles, des Professionnels pour 
être au plus près de leurs besoins. 

La transversalité ́ des actions tient compte des prérogatives nationales demandant toujours plus de 
logiques de coordination dans la manière d’organiser les offres de services. 

Depuis 1999, la proposition est de mettre en action les logiques de ce que nous nommons la concertation : 
entre demandes du terrain, attentes des membres des familles et engagements politiques. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Les détresses multiples activent de plus en plus les professionnels du droit commun, en lien avec le monde 
associatif : ce partage des compétences et des responsabilités est une occasion de travailler en 
collaboration réciproque et d’en mesurer les effets sur les territoires. 

« École et Famille » développe des démarches de Travail Thérapeutique de Réseau qui ont des 
conséquences dans le milieu professionnel et dans le milieu familial. La porte d’entrée choisie par 
l’association est celle de l’Ecole, très opérationnelle car porteuse d’espoir pour l’avenir des enfants. Elle 
ouvre en effet à d’autres champs d’activité pour décloisonner les pratiques professionnelles. Cela nous 
met devant notre responsabilité de transmettre nos savoir-faire sur d’autres lieux, là où les sollicitations 
et les besoins sont importants.  

Le « travailler ensemble », décliné ́par l’équipe de permanents, de consultants, de bénévoles, en lien avec 
des responsables de services, met en place quotidiennement outils, démarches et principes éthiques en 
utilisant le levier que représente l’Ecole pour l’étendre au Réseau des professionnels sur un territoire.  

Le Centre de Proximité ́et de Ressources « École et Famille », depuis 1999, grâce au soutien des politiques 
éducatives et sociales volontaristes dans le Val d’Oise, en Ile de France et dans d’autres départements, 
continue à engager sa responsabilité ́ dans la mise en valeur des interactions Ecole-Famille-Cité, à 
d’adapter en permanence au contexte, notamment sanitaire en 2020-2021 pour porter les ressources 
relationnelles, thérapeutiques, pédagogiques, éducatives vers ceux qui en ont le plus besoin 

Merci à̀ l’ensemble des acteurs qui y contribuent !  

 

L’équipe d’ « École et Famille »
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Association « École et Famille » 
Centre de Proximité et de Ressources Ecole-Famille-Cité 

 
                                                           


